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'L'écho': des dêcìaratlens 'du président' ,Motta.
La, dipl'Qinatie p,olonài$~ r'eviént sur ses pas.

Les, 'ma,~Yaisrap:p"!lrts .i~,a,h):~,anglais;.'
L'embarras du gouv.ernelnent roumain.'

Les décìaratìons de M. Motta, président de vai.Lliste!, a; demandé ' que' 'le gouvemement'
la Confédération, sur la situation' de la Suisse ,(appelât I'ambassadeur d'Angleterre à ROUle:'. '
dans la Société des-nations, ont un grand écho 'LÒrd' Cranborne, porte-parole ,di,I gouverne-'
à 'l'ètranger.' 'EUes' nous valent des critiques m~~t" n'a.pas ménagél'expression de sa sévé-
et des' cœnplìrnents, critiquesIn'[ustés et COm'- rité à, l'égard .des procédés italien's. « Je puis
pliments intéressés. Une partie' deTa' presse assurer la Chambre, a-t-il dit; que le gouver-
française, celle d'extrême gauche, s'exprime, nement prend cettequestion .très au- sérieux..» '
avec ,Qne ariu~rL,ll:mequi, va , jusqu'à :ri~jure:. , On ,ne peut admettre. « qu'un pays s'efforce
Des, .journaux allemands et italiens, nous cou- 'délibérément de 'déprécier ses voisins »,
vrent de fleurs colJlp,rpmettantes., ," I ~.Cette 'forme de p~pagànde est; responsable;
.La Suisse, comme l'a dit M.. Motta, ne veut. , pour ·une large part, du malaise actuel. 'Dans

pas quitter laSociété des nations. c Personne, : lé 'passé, ,les représérytatio~s faites à' l'ârn~a~-;
n'y devrait même songer », a dit Ie président ,sadeur d'Italie : :dÌl~t été, jusq';l'à' u~c~rta\Ì1,
de la Confédératlon.tMals-Ia sifuationintèr-' : point, efficaces. N0!1s espérons que le .bon
nationale l'oblige à prendre des 'mesurés de' sens du peuple italien veìllera à ce qu'elles le,
précaJ.ltion. élémeqtaires, pour sa sécurité. i soient de.nouveau. ~i elles s'avèrentvineffi-
~lle doi~ réaffirmer saQeJ.ILra!i.(é~,au.rn~n:tert .caces, iL est, cJaÌtr.\que, tôt ou tard, .nous-
où les conjonctures pourraient Iournir pré- : devrons avoir reooucs à d'autres mesures: Je
texte à ~-\\malveillance de, la mettre en doute., ' puis donner à la. 'Chambre' l'assurance. que
Quant .à la Société des nations" il est légitime ' nous: n'hésiterons 'pas à prendre toutes roelles
de souhaiter.' qu'elle prenne de plus en Iplus que nous juger<;ns nécessaires. Je souha~~~ole
le caractère- d'un organe-de pacification plu- retour' d'une ~!tj.é'ic'onfiante entre l'Angle-
tôt que celu! d'ünvtrìbunàl. tërre 'et l'.Italie. ,» " . . .

, , , ". Il est malheureusement certain qu'une pro-
,:,. •• ! . fonde rancœur animele gouvernement fasciste

Le, récent I àrticle du 'moniteur 'gouverne- contre l'Ang.lete.~r~,.plus' encore que eon tre la
mental polonais 'relatif à ra Société desnations France, à laquelle' M. Mussolini reprochait
a ,~a~sé un én{~i bOrhpr&en'sible â Paris et naguère ,de se mettre à la remorque de Len-
a~ns' Ìes Ìnilieu~; at,r.a~hés!à",la,'.u~Tue,de Ge:, dres, Oet antagonisme. né de l'affaire d'Ethio-
l1èvl!. 11,y iétai.t qi,t, comme on s'eh souvient, pie, empoisonne, l'atmosphère européenne. Le
ql,l~la ,!lqlpgie;' a,pr~s .le départ .de, l'Italie, se, monde, ne, retrouvera I~ paìx :q\le lorsque
d~dai,t si elle pourrait continuer à demeu- Fltalie et l'Angleterre se seront raccommö-
rer, dans Ia Société. des nations, qui .risquait dées;
den'êtreplus.qu'une coaditionpoljtiquë.oppc-, "'/':;'~" •••.
sée là·une autre coalition. "'OnaUend encore les résultats' de élections
Les cercles gouvemementaux polonais, roumaines. D'après des calculs non officiels,

ayant constaté le' fâcheux effel que' ces dècla- Hi. situation serait la suivante :" éleoteurs
rations, survenant au lendemain tde là visite. inscrits : 4' millions 500,000; suffrages expri-
du' ministre Irançais des affaires étrangères, més : 2 millions 800',000. Cartel gouvernemen-
ontpro'dUiites dans divers milieux, font au- tal, 38 % des suffrages : 146 mandats, .dont
jourd'huì ~. pas en 'a~rière.' une centaine au parti libéral; parti national-
~~~tkle ~e l'Infnrinatio~. pQliliqu'e polo- paysan: 22 % des suffrages ,:, 84 ,mandats;

nmse, dit-on. maintenant, • ne doit pas être parti. Tout pour la patrie », 17,2 % : 66 man-
interprété CO)Jl~e l'annonce d'un départ .de la dats ; parti, national-chrétien : 33 mandats:
Société des nations ». c lJ doit être considéré parti libéral dissident .: '15 mandats; parti
.corrane .un avertissement de nature .morale minoritaire hongrois: 15 mandats : 'parti ra-
plutôt que pratique. » dical paysan: sept mandats; 'parti-agraire :

c La Pologne n'a pas l'intention de quitter cinq mandats; parti juif': quatre mandats;
.la ~ Société' des nations -, 'écrit le Kurier part] d.u pèuple': trois mandats; parti social-
Codzienny, organe gouverriemental. "dêmocrate :Lrois mandats; divers; sept. 'La
, c L'accord pòlono-allemand sur le traite- Çhaanbre compte 390 sièges. .
merìt- 'des!minorités, signé en octob~e dernier, ,.( ~ "Lé ploc gouvemementral actuel ne dispose-pòursuìt' le 'journal,' ne contient aucune clause ..rait, au maximum, que, de 150 sièges. La
prévoyant le départ 'deia Pologne. Il n'est pas situation du cabinet Tataresco serait donc fort
e~~ct ;non.p~us, que la ~ologne ~i,t.l'intention: 'in'staj:>le.Dans les cercles politiques, on ne croit
d adherer a;u,~aote anLlO~I.nmUJ1\ste;elle d~- l,pas à la possibilité d'un élargissement à, gau- I
m~,ure hostële a toute politique, de bloc doo~n-: 'che de la, majoritégouvel'nernenLalle,".étan~'
narre, ", . ..' .- : -donnée la tension existant entre le gouvei'ne-'
Le. Bureau de .presse polonais ,a Berne com-; "nrent et 'les nàtionauxvpaysans. D'autre part;'

mumque en ?~LreUne n?te. disant : •. La une -collaboration aveè le 'groupe libéral dìssi-
n~uveLle ?ubhee par ~rtalU:s .Jou.l'~aU'xsUl~sesl 'dent et, plus' à droue, avec le parti national-
d.unep.ret,end~~ .remlse ,o~f~clel;leau Se:a:e!a- chrétien paraît diffici.lemept réalisable" Un
nat de la SocIete des nallons, par \.a deléoa- a,ccoro entre les libéraux et la Garde de fer
tion polb'nais,e,' d'u~le nQte exposant' l~ point, est exolu. Le problème est on le voit très
de vue poloriais s:ur la collaqoration de la ardu.' - ., ,
J>~logne,avec la :Soc\été des ~tions, e~t ~m- M. Tatruresco', qiii joui,tde la confiance
p~e~ent ~rronee et ne cor,respond pas a la totale d~. roi, a, P,lnoryoé h.ier, Jeu4j, qu'ul se
r~hté." ,. , présentera' le 17' février prochain dev'aII1~la'
. On est· heure~x ~ enregIstrer ces, .deola:na- nouvelle Chambre. On dédui,t de oe ,raH que'
h~ns ;, c.o~m~ l a dIt ~ .. ~~ttal. ~resl~ent de le ,président du Conseil entend affronter 'to~tes
la Confedéra'tJon : ~a SOCI,etedes nallons ~st les difficùltés qui l'attendent, au P.arI~l1,l,en,t:
~e s~mbole de la ~aJx et ~u .respect du ~rOJt; Quelques-uns croient, que le gouvem~ent
l,l~n est P~s P~:mIS d~ desel ter ~ teI1MIŒlde pioursuivra sa tâche en usant des déDI:ets-.lois.;
col:laboratlOn mtemah011ale. Les opérations de valid.a:tion de~ manda,ts

• peuvent durer jusqu'aJU 15, mers,. date à la-
• • , .queUe prend légalement fi-p ta ~sion ordi~;

La propagande antianglai.se~ de la mdiQ naire du Parlenle>nt; celle-ci ne' seraH' alor~
Ha.!i,el1neest un.ßes. sig.p~s les plus frappants .pas prolongée, et~ les vacànces parJeinentâire~
du dédain acLuel de la politesse i!llternatio~ durant jusqu'au mi'lieu de l'autòmrie, le gou~
n~le."On.,çopç.qit.qu'elle !il1ri·tevivement l:opi-: vernement obtien"drait un lòng r~pit, durant
nion brita,nn·ique, d'aùLaJnt·plus ,qu'elle se ,fait lequel le souverain pourrait ex.aminer àfohd
en la.ngue arabe à 'l'intention des' peuples du la situation'pOIiHque: ' " . " l
Levant· soumis . 'au 'pro'tectorat .brita!lniquer Enfin, dans certains cercles, on parle d~
H, en a' été' de riouveaù question: ïìi'er, ä la '1,~6tablissement prochain d'un régime autori~
Chambre des' 'communes: Un 'dép\ité tra- la1re.
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DélJ.UiS le' [our béni de l'Incarnation, 'premier

mysièie joyeux de' la vie de la ,Vierge, Noël se
prépare. " ,

Ma;ie a entendu, en s(lence" les, paroles de
~~ge(: puis elle a cru' et s'est donnée tout
"èn,t,ère. Elle n'en a parlé à, personne, pas même
à Joseph. Elle s'est reeue,mie dans le plus grrlIld
secret. Celte venue du ~{èssie, après laquelle aT/I
soupiré .Latü d'âmes justes, e.tfe,r/Jentes, s'al)an-
cerait sans le témoignage d'àùcunê créature, si,
un jOu;:,. l' flpp'el divin . tïaoait fait partir en
grande hâte, la Vierge ,!ers la montagne où
habitait sa cousine Elisabeth. ' ,
Marie se .pré pare à la saluer, à l' honorer à

cause des merveilles qui ,ses.o{lt aussi opérées
en elle en amenant, la naissance du, Précurseur
de Jésus. Elle né suppose pas que, à cette lieure
rnérne de leur rencontre, éclqter,a dans le pretnier
crt 'd'Elisabeth l'annonce de I'Lncnrnation l

Jusqu'à ce jour de la Visitation; 11ul ~n'a connu
les grâces dont lut ,comblée, dès, l'o,rigine Llmma-
culée;' Elisabeth, éclairée par .l'Esprit, qui, de
Jean.. fera un saint' et un marujr de la. cQl.!se du
Christ, a pénétré le aujstère de cette jeune âme
et dévoi/é Jésus qui va naÎtr·e. '

Invisible, commence à briller, ·intérieurement
radieuse, cette présence' ignorée.' La' Vierge, . en
dehors de; la voix immaté-rielle :d'un Ange; ..prend
enfin connaissance de 'la .possessioti di"ine nnnon-
cée par des lèvres humairies: -Hésitunte, timide,
CIl face de sa: vieille 'paiente, elle attend sur le
seui/de· cette» ,maison Où .brille , le "soleil. La
réfJélation ,sublime ['ènpallit. 'Ainsi, . elle est ln
'Mère;,du:,Seigneur" et" le ,Magnifkat -peui. jail/ir
de san cœur. Mais, lorsque Jésus .arrioe dans
ses' bras., rentrée dans .[' ombre . d'une femme
pauvre chassie de porte en porte, e/le ne chanle
plus' son action de grâccs que dans le fond de
son cœur heureu~.

Et pourtant tou( est transformé. C'est au ciel
maintenant qu'il appartient de louer le Seigneur.
Dès l'apparition du berceau de Bethléem, la

mission 'du Christ 'alliée à lacheiir 'n'àgit qu'avec
'lil coopération des l!ômmés: 'Personnalités provi,
Ident-ielles sont' les' b"ergel's et les mages dans leur
.pèlérini:ige à la' crèche: 'ifs' sont ·les téÏnoins du
mirdclle, les évadés appelés par Jésus, précédant
les désirs inint~rromjJUs- de l' humanité vers son
Dieu.' '~"" .... ~, . ,.: ..'.,",: "

Dans c.elte première page exquise de l'Ef!an.
gi/e où, dans lè.§qciifi~è et 1'0bsc,!-rité, les ,bergen
sont sì intimement cOT/vaincus' qu'ils ònt vu le:
SClliL?eur que, nous çlit saint ,Luc, ils s'en I retou.r-:
.nimt en glorIfiant et 'en 'IOU~llt' Dieu. Aprè~·
dÎJo:ir rèco~llu: la vérité de ce' qui leur i:w:ai~
'~té dit touchant cet erlfànt, .ils racontent f la
naiSSance de Jésu.~ dans des terme.ç qui' foni

4',.atiIiiiratii3-n~'dê' c'eu':fqu{" tés ·'lntèiî(Jent.' PremièreJ
œuvres dÌI petit Roi, .qui- prend les,' cœurs le.;
'uns apiè.~, tes autres, pout"en 'garnir le' dei de
la nouvelle nlliance l

Et comme cette alliance est déjà forte IDieu.

s'est ,servi de la faiblesse, '.de l'assuje,ttissement,
du. nouveau-né pour tendre les premiers rets de,
son amour et de sa bOIl!é, ,

Jesus ET/fa ni iet. Tout-Puissont poursuit. ses
œnores dl111~ le secret, Viendra un jour. q(z les
disciples envoyé!> par Jean l'interrogeront en ces
termes :.. « Etes-vous celui qui doit venir nq
de·v·ons-no'~.~ 'e;1 attendre un autre ~ » Il ne rêpon-'
dra pas directem,ent. n ie~ invitera cl regarder
auteur d'eux et cl reconnuître le miracle que.~a
présence fait surgir : • Les aveugles "oient, les
boiteux marchent, les le preux sont guéris, 1e,!J
sourds ·entendent· les ,mari" ressuscitent. »

Un autre soi; de sa" vie 'publique, le petit
Enfant,de/Jenu le Christ, sera si . fatigué ,qu'il
,~'Cls·.~léra'(lU bord d'un puits, Et, pe.ndl/nt qu'il
est assis restant, attenti] sur la margelle, une
I~mme s~~vaT/ce pour 'p~iser d~ Leau, une femme
rnconnue, mais une âme à . snuuer. Jésus lui
demande à bOlfe, Còmme nous, il entre d,ms
~ette . solidarité et interdépeT/dance humaines Òpar
lesquelles 'les hommes se tiennent et s'appar-
tiennent. Il a besoin de robligerwce de la Snma-
dtaine, comme il a eu besoin des soins de sa
Mçre, mais ce n'est que pour pouvoir lui apporter
ses' pensées dans un accent direct, inoubliable :
,< Si tu savais le don de Dieu! » Et déjà, ò
ce my.slérieux interlocuteur qu'elle ne comprend
pas lorsqu'il' parle d'une eau qui désaltère ~
jamais; la femme donne le titre. de Seigneur.
. Vue, prise en pitié, pénétrée, la Samaritaine
est associée au message que Jésus apporte :
,« Femme, croyez-moi, l'heurelJient l l> Elle reçoit
la v,ision des temps nouveaux qui commencent
:pour le monde, tout, proches maintenant, et q~i
se sotü ouverts à Bethléem, trente-deux ans avant,
'car c'est ici, Seigneur, dev'ant votre 'crèche, que,
en prenant possession de va/re Personne sous une
forme' visible, nous prenons possession de votre
Esprit qui .nol1s attire à l'amour des choses
invisibles. C'est à Noël que ,nous avons su que
vous' teT/iez (Ì votre créature par une liaison
surhumaine, et, au lieu de laisser notre imagi-
.nq.fion se perdre dans une ,immensité sans forme,
dQllS Un abîme effrayant, malgré l'inconcevable
et, écrasant mystère qui paraît sur vous dans
l'Incarna/ion, nous courons à vous sans crainte,
Dieu-Enfant I A vous, splendeur éteTllelle du Père
éternel; caché sous le voile de fa chair. Ah!
donnez-nous·'de cette eau de la grâce, qui rejG/llit
jusqu'à la vie éternelle, afin, que nous sac.hions
"VOliS annoncer au monde, et renouveler ce
passage béni. '
" ,Comme les {Jergers et les mages, comme tous
ceux qui vous vire,nt et recoiu1urent i Jeur Sauveur,
faites que haus ne puissions piuslJOUS oublier /
Que notre rencontre à la crèclte;le soU pas un
épisode dans natte vie,mais que, devenue
l'essentiel, elle nous fasse I. voir le teste, 'd sa
juste vdleur.
'Vous nous l'avez dit, Seigneur : c Ce sont

de tels adorateursq~le,.le Père demande. »

B. B.
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qU;~IS n:a:ient 'pas retenu d'autres arguments et
q'lI Jls J) ~nt 'P!s::P~~ .. ~ d~t. §~ri,~ ;vérìta- 6

me
division, lieut.-col~~l ,lJugo von ~tertini~

ble t~mun, qui ~l eelul "du l.~'r.àn~~:·-', , ,..~., à Zurich., ....- " '. ,'o .,
U lé' _"'. 7inedi'V~jOO,:' nèut.-c~o.n~' 'Ohaiaœ '·K~elt,;,~

, ~?a,gr, tout,!~ou~~c::von~ 'j~IL\l:~llre !J·q'in.sn om pas vou! 't··1 's . " .' .D~ notre -corresoondant- ...e Sa,Lnt-Ga'lil. . '
.,' :". .U .Dl·aJQr.'~,r ìa ": UI~ , toma'rid~, ~t' ..., .' , 8me d' .. ; '\. .. l eJ ph 'l' F ' dI1

doJl,~ ilß ~onnai~se~l~' justes ~~3nces .• De ~, plus ~1iJ'~me. repl'~se,\i.nous avons' atÜlié!,' .lvI~JOn.·. leu •.-co ,on . ~,I'~ ne!OO-
o _. .. s ,;. ~ Ill, sorte, Ils ont follit "~':Best~ JJe sol~ité, è9,n-' ~:'a,.tt~?tion, ,a.:e. nos lecte~rs.: ,ur les. méth~!I 00'; :\der:n: ~U~I~~"i?.. .

Oheious écrit de Berna . féQ~ro.Je. On .v,:pq.dNli.i·t~qu.' e cet' eS!piit~' dom'i;Q"M l~Vflll tr~ dj'\'er,S~ du noriseil national ~;dJ" 9 .,' ~dlV1SIP~;, Iieut-colonél François N~er, à
t te l . .. f' 'I d 17' ." . ~.' ZurIÇlf1( " •

Le-prejet de code pénail sui&se qu~' l~ Oham- Olt. !l caJl!lp!l,ne qui 'vil S'OUVfi<r••qp~·'ta S'GlfS\: 'i'~l !!fi v .... tats. 4 semaj:pe dernière ;d\i nou- ',1 ,"'..... ' .,
b Ié .. ", l ' . ald.~llIJlrde coirolprît '(fu'i;) '~rait raqy .i":\rouloir 1v~a\l" on,' l! .~~.Il,., sè:.·.·follir~':Wl,. 'ë' [dée de. ipe,,t.k.P-to-'l'. ",",~. ~~-nd~. A.,~,m~Jlt. lO, c,olon~1 Séve.r,in ,Bays. ',. à

_ re~, eoera es: ont -approuv-é mardi matin en f' .. ~ f'oZ f .1"" - F!rl'h - ", I n.>t dt' Il I l è/l
t f

. . aire notre bonheur maleré 'nou ;.,.. onde d.l férence e.t nous "'vons tenté d'ên 'ex':n.II'~' ?"t"<,~u~~.• ,ur g~~ e. m.Q,n'; " Ileut,.(lO' on
.' \'0 e mal a une très longue histoire, '.. " -'O' -e. IS CL que, san'.! 'Vu '-I ...-v ce rbam es fra chi 'd' bI quer les causes, ' W, alter Jahn, à Berne j brigade de mont. 12,

Le porojet de revision-de ,la Constitution fédé- .' .: 'r. , ,. 'il:", ISleS.. In. 'I~~sa es, ,Sojlns une '
r l d 18

" . lareè ',alltÒ,'Jl'omie' Iles' l1Tti'IlÄr;·L. lìrìaU:I's't'1';' j t ,.,M.,~h~ur~u. ßefPlen,t,· .~o,nt cnla 'n.ç .'-"~'·''''':s· :,o~,;" s .1ietit,.-c{)IIO'Ilel Walter Irmiger, à Lenzbo Ul'S,""
. .a.'?'~'.' -(~.' qui JJ,J~ repQ'lls,sé. par le peuple, ". .' """ ~.' ,""f~="Q: '.! "~. e -" ." <;!~ ··"""r, ...... ~·
P

re o t dé à l' f" rel:l<l$,I,~u5,es,n,~ Il'C,.5, e:nt,i.·raien,t. ol..us, à:'I.'~.i,:S,e,dal!s. la e()IlJS.éq~~noos,' 'Les ,debats se, i~d·é'Ve'lri-Ì'>"~s
· v yal . J unlfìcation du droit pénal. ElNe f 11 f - ", - ....fut abandonnée dans 'le projet de 1874, afin de ami e suisse. Cet effort Île compréhet:ìsi(În','on 'I!-'Veç une s;,' désespérante ,lenteul', -on :à, per.dut

) l
devrait pouvoir J'attendre de tous J ". tant de temps en vaines redites ,O"",tol'res, que I~

C3/mer es ISjÇrllJ[)<ul~~des fé-flé ralis tes, Mais, dès '.. ~. . , usqu ICI, '''' ~
1889 l

["0'_ f' nous de'VOIJ"I le remarquer iI'l a ébé f it ] CO'ilseid,' narìonal se, voit dans 1';'lJ)pn";"l:hl'I'I'te' de'
. , e \-<Vnrseil fédéml.. çh@-r8ea.it. l'Il professèur " ,V~". ' " "". al seu e- . .. , ",,,,,..,,. ,.'St d 'd' ment par Jes oonserV:at.eb,t~'· , '," ~1 ' fOC?ÌIJrr 'd~,-To~jet,.Ie plus i~lp~rtl\nt ,,(fe SO~i"" { i,' !ji \ ~Zurich;, 2~ dice)"fir~
00:S1! :e ,00. Ig,er. un avant-projet. Cinq 3/US'plus Dès l' déb t d 1; :,' ordre du, Jour : la lo"} de -"'o'rgant'sa~tl'on et .... '. 1.'./ . ,or: /

tard, celui-ci était t-erminé, En f'Ì<n, en novembre e UI' e' an prochain, ~a campagne ~ .'" Le comité poiì:r"l'initiati:ve dè neutralité corn-
1898 l r~fé. rendaìre s'ouvrh-a. Il, conviendra, à ~~ d'assu inissememt des Chemins de fer fédéraux, '., e 'Pel~ple d~ida e-n'JI'Irj,nçim~ CI:.tte réfO()l1lll, et ,.l.:.' ,... ~ l . mUllll!ue que, étant données les déclarations faites
Le projet définitif ,du CQ;se.il f~él'\lI ne de'Vai~?~OOlßnt-!à,J'~: dlre , tOl1t~ .1éJ:. raisoIhS qu'il y Il .~ette . 01, dont ~l!d~pti,ott:~~H,p~!1-~ 'ur~ent~ q\1e JlP:ìCoOl~~jl;nitjoQ'pl· par' M: '.MQtta~' pr~iQént de
cependaot voir le j()ur qu~ v~nlDt an~p1"11 la~' d!l~us~r,~ code ~:a.t,!ltq}.JMi" Jd8iemn,aol'St'r';,egnM~~e,.Jt ,~~ l~mt.é11~~3/hOn" des, ,a.ffa.,ires la~ Conféqér,ation, concernant La neutralité sde la
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" ..".. t·"tI " '. , ....u... re"le na 'Ion""e· ~ '", . S ., c: Ci·,·, ," ... ".~ , I tr,.-

· en 18. Les cOIJl;jpÏ&!>~ioll:S":p'lptLementaï'ress'eq' ' " , ';' F;: ;:::-',:..r LI f t .' , ..... , HIsse, et- ans: l attente du ''1'aPPQrt 'annènéé par
Scont oooup,é..es pet', -d,ant. dix ~TIiS, de,. teJJe .SO-T ..•W. ,.' Un ..',b~",lJ. .0.,.'f:li....,.,4ean .. au en hre.r l'I!: ~\>l'!d\l;,~I;<>~t()~I~Ue 'el c911-r l~R~partem~t p9litiQUe ROUI' le mois de janvier,l''{-' .. , ~~er ur~~ ~es~l~n' extraordmaire -au mois ·'de il a' décidé d"ajournè'/IJd'ébùf de "la cueillette des
IlJ~ es dehbératJ~ des ,d,oeux,Çhwmbres à ~~' . .. '" 1~!f-r- . .."ioi· ." '. ~ev~,ler, SIl s 1l€1\S~a1l~cl'u·u~',éx:eptiO:D;:t1'~nHil1~~ ·signìatP,res P:Q~T l'WUâtive,~~ •... ' ,,;.

su~et n'ont ~u c~:e-~~.r qg'el) ·~928. Il au~ U~ ~eau cud~u~ 1fqi!1 ':vj'è61 d'être remis à ISOlJ~, on ne prep.dr~lt pas mtm)e LQ w.~e-c!e '. . . ,
,Camu non mOInS de dn:: a'JIIS.et !pedbc.,huit nllv,et: la. 'ßlbltqthèque. natiol1ale.J"f\' maison Hoepli, de souligner cette évolution. M-.ai~ <nt Qu:l)lie un peu ," , '. . . , ,Parli, 23 ,Jéce~b,e.
· tcs entreIe Conse~ldes~~a,t5t~t le' eonse~l natfir, Mdan, hti a fajt l?~ye.Q!r •.'en mémoire de son . t!?';p' q~e) ".co.nfonn,ém~t~~,x lois .~n vi~uel,lr, 'le :~o~U(ntant! ~e discOur~ de M. Motta, l ~ulJr~
,naI pour. men-er oot~ ~gvÌ'~ à ch'~f, . . fondllte.u~ .M.< V~l,'h~Q...;l!oepli, ,,'250 de ses' plus parl~m~nt:oe .réumt deu,x (öis par an seJ1lle~ent, éCrJt : ~ JtlS~:u'~ présent, ,s~u)s le!! chefs .cl ~~ts

Bref, Il y a sQj~te-cl.:n<J. ans, qu'.oll' I! 'com- b,e.IICl1cxhtj~Wl:, pI!TlW, I~~!!èllf;li)es deux magni· eq sessl9l1S oI:'djn.ai<fes. !'l'été 'et' (j'piver: . Depui,S' a,ul(;ll'~tali'es ~ ftale!)t .j)er,tnI~ d,e '~éc1a.r~r .qye iles

men.cé à parl.er d~ ~t~ r~fQ.rme ~t Q\\lH'IllUt.e5 3M rlqw::~. fl!f,-3J.f-'Pél,41J Yirg,ile. ,de rAmbrosienne et Idngtemps d,éjà, les Ch3lmbl'-e{ ont prÌ6 l'ha,}ji-' ,S~W;\IPl1l! ~ta~e.Qt devlìque~ Ipa.PP,'IC",ble!!,. que \ ar-
que le .p.eulple a cJla~é I~l! ChMll,breli d'él1~bôI'èr de ,la Divine ~omédie.de Dit~te,;·, ,t~:e de se l"éwni·r· .a,u pnntemips et ~n automne :bçle ~6, .~ElVI,I~~ être .stlPpr!~é, •
u~ 'ProJet. La le'nteur'jJ:e ceg .tra':~",ux, l\ ejl~e seijJle, . Cet .ensemble de PPQJlçaUohS' qui fait honneur en· sessions extrao,Nfi,n,aire.s, Cette 'oouJume' e.st 'j~a LIberte,., .op~mnentant les déc1arati<>lls. d~
.dlt .assez eombi-e:n {:eHe nOI,1'v~lIe itteinte a,u fédé- à la m~jsoJl floepli ller~~Ï>l'~~li-inement ,exp~é .. si bien .ancrée daus les mœùl"s que pe~onne nel M: Motta, écr:t: I « ~~s parol~~ ~'?ri~pas~'in
ral1snle f.ait conœvoir, <I,e jl!6tes' ~serves à <Ja,,!s Ie$ $aUf<!! de. notreß'it}iii>fpèque n~tional~, . ~Qnger,a!L polus, mênle ~i le'rythme des affaires de ,~ommeŒttalr.e~; Qu 11 nous suffIse (je rappéler,
quelles difficultés 1'on $'~t Ii.e\lrté, avant' de ", I:' . '.' . "t···,·.:' , .', . ne ~'e~i~eraH pas, 4,faÎl'e l'é99n,~ie de C-e1I'qeu~ '1~ou,r a:I1ònger eri·core la 'l~tèconf~é~èb.t I~

mettre la~ernièrtè llWjo; ,à·.un texté qui .rl;lôl.Jie, L'affaire. d's 'enrOlernents,;:,commuriistes Selil!IPPs supplémeptaires. Mai{l; ili l'oJt n'y. p.renp: ,l encha,I,nem~nt réel ~ f3Its;" que, ,durant' son
non pas meme l'u'f1~'niJmité, ma,is se\llemenl .la:' "_, .', . I~'f', ',;,~;:.. • 'g.a!We\ l10llJ!i aUfpns l>i'l!ntôt cin,q' ~ssiO'IlS par, an'I vo~age" M, Del~sa' d~ erii'eg1strer eri' polö-fine
m~jori,té desparl.~en.t.airCl'! II!-quelile, çpffim-è 0l} '1 pour, Espagne, . Çe fqt le ça.sd~jà C'Jl 1,932, en,;1934, en 1936 et et eil' Y'ougoslaVJoe ,UJn detachement ·analogu~ par

, salt, n est pas tO\lJ9Ul'~ Qeij~ tllJ sou,verain., i . ,~ en 1937. Ce sera' le calS ~"1938 de nouvea~ i,. rapport, à '\:l doctriJle de, la sécurité coHeclive
... Ainsi,. ptard.i matin,)~ d~,..J; Charnhresétaielli. L'~n9uête m(t~\!@jr~ :t~rlùin~, l'information Le 'Con<Sei~ ,des .. E,tats a, e<S~,l!yé de ~,éa:Sir:' en: :intégrale, Le .Quai ,d~.()rsa! 'et les ;parbis ppliU·

appelées à 8id'Oipt~r en vobe fi.n3!1 l'œuvre su.r. OlJvert~ C9ntte .:\lIi(,~, ì)~mbre de ooI\lmunÎls- refu~ant àJ Una,pllIIJltl~ de donn-e·r ~uite au VQlIi. ·qqes feront bIen d,en ten~ro()m:pLe. • .' ,
la.quelle elles ont ...\l3!,nt ~. ;,~é..,' .1)'<Qor.<fin,:Ù.;e,',·un vot;':,' ~es poUlr enrÒJ~iJIèn.·,f '.~1.>',v~1a:nl4iires destÌn~s' à. de lautre Ohann'bre C tt 1 'ét' .f ....:---, ,. 'f . V'-' ''''. . ..•. .' e . e eQo~ n alt pas imu- B!!rlin, 23 décembre. '
I?ail est U'Ile ~Lmp.l~' fo,nm3!ljt-é. A pn>.posdl) c04~~ ~'t::spagne, a· abollt! à !.a,~~~er,. ~accusation de la, ti~e', , c~r, en faisant preuve d\m ' peu plus de' . ,

pena), on en a f.~lt 4:Oecér6
1
1
1
,ooie. Ngtre Rarle~" .pl\l~t deJ, ,inclllpé!l:. ~ ,détention de dlscl'p:lme, :.em·~ mQlnrtrant plus eXJpéd:itil, le' Commentant la doéClaration de M.Mott~ \,~u

n~ent, ~'ordil\aire ~,srp~U ,soiIcjeu~ de Il,ole~nit.~;: 'silf: de ces d~rn~er!lf pàr~mi: ~~quels Humbert-, COl!seli, na~'l(:"ial, siégeanl'dix. temaines par an,; ,Conseil national, la Correspondance 'politiq~e 'et
s est mLS en frai,s;. pou~ 'b.qno~r J.a JllOOpoire d'esi proz • ~t A*rfuhr~nj .. ~ta ,maintenue. L'en-. pOurra\t al~m('l1t .. ll1rriver.llu bout de la tâcbe :diplo.matique écrit : .' La Confédération helvéd~

,auteurs de celLe ~yv~ légill"lative, POIJT se ~.Î ,quête a propvé." 'l'eJ[jst~llge" ;,:a'une organisa- qui lui ,~t dévolue. ," que ne v~ut' 'PIlS seulement tenir. compté· ,du
· g~atuller. d'a,'?i,r si })~~ ,tiJ'~V')i~~,.~\,Ll' recQ.m.~ tion,:. còm~.~i8te;: te~~nt.,' il l'enrôlement MjlJ.?eul"\'ll·~ent, le,,conseiß. 4~s I;:t\lt-.s ne ,pell't déclin manife:;tede Fau'tal"ité dt> la'Soolété des
,mander en discours pompei:t~ 1 a~optlon par;.~i Qe vot~)Jltlllre$ ~o.!l'!' P!;spIlBIW; .. ce sont des pas legaleunep,t s'optpo.ser à tenir UIJe/"C's.sion· naUons. ~ fa'it, quec'est,'.cn,; Suisse que se

pe'uple de cette cl!ntraHsatiO!J1. . ':. membre$ dll pa.rnC9mmuJllste ~.1I, partotit, di ri- quan:d: le Ç.~nseH patjomil, ~e <J,ésire" l1e~ rèfll~-~ trouve le siège d'uneligl1e !ql1!Î; devait être 'univ~t~
Et pou~quoi les" s'rolllP'es prindrpa',~'~ ont~il~~ gel,i'ient ,tè m~v~èl'!t; 'v,,,., ':" , me1l:ts CII) vI~ueur veulent' que les Ch3lII1bre~selle,autori.se pleinement la Confédératioo à se

dOine dép~ohé des.or-a'eu/"S 11 11\ tri:bune, poUl' Jus:q1l au 16;' ~mJ;>!e • .,.Je ,;w~m.stère pubJi.c de . siègen,~ .s~JÌJultàl?énient, même 'iti .l'une des cjeulÇ demander si la politiqué de cette inrstitution' est
'"oélébrer en :phra.ses: s'Qll<Qr~: l'exce]II~p-'C!e dé 'ce~ III Çonf~rati~ li / ~é,;jnform~ de l'arrivée en est tollailentenl.déŒnul'.ie d.ç be~(}gme, Si le q~.art euç~)f.e, Wmpl'ltipl~ ",HOC, ,les ,.p'rinci~ llllxqqels

~o;n1llIll-erit ju'rLdliquè? Parce que l-c l'éférendum Espagne de 369 Suisses, dont 119 pro:venanl du des d'êputés au ConSICil ,nati.onail en éXI)>rimè l~ m,~I,lÏ;S~ •• e~t~n!l re~tey, c}~oJ,1re~Sf!'~t. fj,~è)~.
est à la ~orte. Parce qu'un.e chaude campagne, c~llton de Zurich" 46. Ùl:,(1e-.QèV1!,<"3.8. df., :Qil-:le-. v~u, nos' ~nateur!l doivent l>rendre le ehemï'l1 ,I;.jI 1.lg~e, lIIJdlql!é~ Mr M, ~oth~, POV-r la fl,l~ur~

'. va EJ'em.g,a.g~r devant le :peujJle. P,aroe que d'ori \. ,lIe, 35 <Ju ClJ-nton <J·e.Berne et 33<1\1- Te~sin. ae ,aerne, Us' ne' peuvent pas se séparer sailliS ~1~!Jqlle. suisse à l'é~flr;d dè la, Société' ~~
craint, à rexem.ple de ce qui s'est paSlsé ,e'ß 1931 Le procès-:verbal, d<>nt oertains journalIx p,f~:' .i-';issentimen1 de l'autre Chambre.' fi n~t~Qns et pour -lapohtique ,de la Sod~té" des

· a.:v~c I~s 'a'ssjùan-ces sociales òe M. Schu:lthes.s ,.d~ L~pd~ientqu'i1 avait. été falsifié, tst inco~-te~ta,' r ;:~ien e,ntf'ndu, J·a réç~pnoqq~ e$t vraie. et. daM. nat1o~1S '~lle-même' ~st' remarquable' à phi'.! d'dn
voi,r '~bÌl)ayé \l'a! l\ë"P;'~liip],e'lé' rêsuìt'il.t des ,,~:édi,' blerpen1- :au.t\:ltmtique, :,P\,!I! e~pe~Us~ pnt. ~~Iui~ . ce dowal!)e C()m'llle en ,ta\l'l .~~.b~A',~&lJ~t,ê~ ~o. égaFd, ~;:MoHa 'vœt d!ms'!œrta'it1es~:t~nta-tives 'de
tahon:s par'Jenientaires et gou:verne.meri'b:Ìiles;/d~ déclarer inrécu,sablement qu'il a:va,j.tét-é.é,c-ri~ (,tue des deuxC~alJl)bfes estgarantje .. U 'faut- donc,fll:jI;e; de;,·,l;a,Sòèj~té:"",es ::ìlll!inQs uriin~l'umertt

Parce que r<?n sait, .enfin, combien l'atmosphère'lllt ßlpyen ,de la Jllaçl)ine lÌ ~crire du pa1rti con) !!e .mettr!> d'8fC·OIld.' Et c'est pourquoi lÏier:soir' :s,!l':7viJe d',til)~, idéologi~, ..déterminée,.. unf ·dariger
: ,poliHqueaétuelle est peu f~vorab1e dam notrernunis\e s'Jis~e et. s~r le P!lpler utilisé ~aqs cel on semblait ,a:11er au~de'Vrun,t d'un com~.r~i.s.·au~ padicullel! qui, l'incite à 'a~elY ,1 une 'série
. 'Pays à de nou:veLletS aUeinte.5 à l'aut<>nomie des b,lJre,{lu, '.' 'i teNDes dt1qùetl la sesslO'Il (Ie février serait 'Iiini- . de puissanoes un avertisStmlent qtHl œ1les-d ::'1le

cantons, D'a'utres ?<>è«tnenl$ ~m'P0rtant.s ònt été ~gìl1e,l tOO.,à ·ur~e semaine et son ouvel'tuI'è repo'lItée du peuvent, guère Oll p.as· ~ntel',~., .,'
, 'Pour :pare.r à taus ces dàJl1,gens qui mel1J8ICent ~nt d-éç<ouverts,. noliamment ~,hez Bod:ènmànn;i 31 ,alnv~r au 14 féy:rier . ~ f :Qe tout ,tem:ps, la SuÎss,e f,qt .p~mr, l';\I-l~m'l'

oe qu'on 'ose à peine' appeler un nouveau-np, où l'op a: trou:vé un teite dactylogrwp,hié, <;an~ Çet ~~den-t, ~ troq~~ra, amsi ~1()S.' ~ÏAI 9n 81'1~'1 :n~11 ~uh~m1ìQt UA voisill, .. ~ III '. i1eu'~ril1~1é
tant ses ol"!,gines rem<>ntent loin dans 1a nuit indi.ca-tion d'origirie,préconiSant une' C8ilnpagrìe~ ne ~;ll!'ra~J jl~~ez lioull!gn~r le!!, d.lln".g~r~,c;l!C·I~ ,per~ dU1uel. ~\1.ecr~\~ pouv

9
ir ~ fier entjèr~Jllepft .

d~s tem'ps.,on .:n'a' paIS cratll i de violer. ouv-erte. d'enrôlement spéciale,.' ". ,:. ~ ma~ence p(lrl~~alre qlJi tend iJ}se~Îbl,jm1ept ~~I:S un f~9,telJr~i uti\~, de l~, ~9liU<J~e e1U'1?-
m,ent le règlemmlt et d'insiituer ces ex.plioation1!l Les délai,s fixés poUl!' ~es demandes. 4e' cmn~; à s I~~lfl,~re~ chez ,n(l'-1h ~~efflJll!P!l.e,Q~, 1/\ .f)al}cç peenne, que l'Europe. a ~Ìl inté~t évident ail m~in-
de. ,vote que nOllB ne connai.ssions pas jusqu'ici.. pl~IJ1.en~ . d':epqllêt-c ont étf) prolongés· !l'un~ ,devr.a.It, s:uffll'e ~' nou~ weHre rn ~;lr.dle d,e' çcFn~ tieSI~'unpa~,~il. ;élé,n~E:~t,de 'j>a.i~. 'Si doqC lll. ~uj,sse

M, BaUimalrì!n a filllit un hi5todque de la que<s,' ~maine à la requête' desdéf.ènseUT§. " ~ettr~ ,une er:~,llr ,de cett,~tlln!~, Up p~rlement pO,ur· ces ra\:iOnS, tient à ce que son JerrHQÏl'e
Hon.".........! ·tt-.Qp souven,t reum nre trava~l1e pa.s'·mieux ': il Of ·soitpa~.' le !liège 'd'une òoa:lit>ion d'E1at$ ·«tu,?

. Les radicaux se sont dit6 unanimes,'ce qui LES FJ\JBOllRGJ!OIS .. Z.Uß.XOJl 'r,eNl pl'U:s de temrp.s etffirilpiè'te Rwr ies' aftl"ih~~ dauttes pulssaltces amies' de la Süisse dev.raienl
donna' q'occa;si,O'IJ .à M.' Boss~t de bien préclsel' ho~ gauverflameIJJtàllès.'E:ri· outre ~ 'com1lÌl-e' le considérer' cômùleddiFi-g~e 'contré eUes, cl~st én

,que Wl n'est 'pas le cas, ainsi que le vote à l'ap. 'On nous écrit : soul!ßn~it fürt justement M: Pierre Aè>by, ......' H lliptpheatioll ,.rigouréusßIlle-,ßt logique d'unepoliU-
..pel nominal' devait leprou.ver ·uninslant· p~us: Fidèle à une cootume qui date 'déjà de quel- eS/t mdJ\5IP(!p·~3bI~ <Je ne pas paraJly&e.r l\!!$ dé:pu- que de neutralité qUli a fait ses pr-euyes ~ qu'~lc
lal"d.' . .' . . . qués ann~s, 1~ groupe fribourgeois du CercIe des tés ~~'Il.§..1~Uf ateti~it;é pri~~~, ,&i,nQJ1".!~.\'!lap. eph~l}~ JUlJiateni;r ... , ..
y Les soci/a,1iS'tes, tout heu~eul:de donn~' la Amitiés cathòliques de Zurièh' a teriu à f-êter la (tilt 1~'~l-lltJf t9m'~M :l>i~pt9t aq' rl\,tig ,<-l'p,n s.nn- J.t!l peqtsche f'4.11ge1Pf,iR~. ~eitflllg ~ril ql.Ji!,
:maIn à 'u'necentra,],isatioll li.ouveolle,oùbIièrênt; à! SaiRt~Nicolas'Pal' s.a' traditi'dnnelle '. soirée-loto; pl~ ltp:étler,~nf,iJ'" iiI ~Slt d~ ~o\ltc. n~~iM de. e,n ~lIemagq~" le~"Q~cl~rath:m1i rJe {\J. Mo~t$ ·~t
peu d'ex.c-epbions près, que ce projet contient qui a eu lieu le 11 décembre et a remporté'le plus: i laisser au Conscll f~ér.al)e. ~p~ !le ,tra'y,ll~Her!·?bJi:,tJ, d~ JlJ,plU$"'~QtIPt~ ~lIl~\'é~i!,.QliiQP·, i« En
divers-es dlSlpositiOru; qu'LIs .ont âprement corn.' franc des suocès, . .' :' da.ns l~ oalme, Sa .l~:pe,-est, lou,rfte .. ,9Ullll}ld, lei ,~,WtP~,~r ..N-?:~ta .n !l, ~fn fatt. ~ i;lJ,Jtt~;,q'Ve de
battu-eß al.ors qu1elleil étÌllen t oodirfiées. dans: les ,Lè royer clttholique de' Zeltw~ .av.ait peine' à: ,PlJr'l~mel)t e..,1Ot .ré~nl, nI ne ,l>;ell! p~.~ v,li!luer ;~ux :~n~~l~,}~,. h911'~Y, l ey!~enLe ~e!wv9ise. A. ~t
dcux' d.éfun.tes -lois H$berlli'Il, contenir' tdilt le monde accourU, paNiIi lequel les' d:v()If\~ de sacha.Dge,' r. ',- " ' é~~r.~, ..!!Inl, ce q~!nco)lèpI'lle e.fclu:sivènle~t là

'Les agrariens' se sou.vimellt· qu'ils ~ont d'ori.. étudiants de Romania mettaient une note parti. ' On a 'pmpoSé, 'jIJesf'vrai, ":':"'C'€st, M. "Vaiiôttt>n' 'SU1sse, M, ,Mot~' a'~it :'« La' S\ui~'se 'égt néutrè
gin,e ra,di03'1l' .'~ls'eni1>ressèrent dereß(~Ue.r li:vec, oolièÌ'e degaieM et dientrain. . qUi: l'afàit·:- ;dE modifier le règlèmenfèt d;a~- rp~rce qu',e~lé· ve.ût ~tre auton'ome' et 'Jibr,e:
des frêTes d.ont tls Ile sont ~étpa.r-és pour défen- ' M.' Louis Neuhaus, l'actif président· du C~Tcle ,tOl'1'ser UIIle',Oham:breà tenh> s'es.sJ.op;. penldant' L.'Alle,magn~' ~ 'Su --aIp,l:'récier ce'poi·nt.d~ V'uè et
dre 'leurJ intérêts Immédi'al~. Et, si M. Pk-at. des Amitiés catholiques, souhaita' 'la J!'bienvenüe I !Ille' l'1,I11:lree5:ten' Wlcances; a~lJte, réfomie n'est il)' "a 'des i. trlòi31'gu1elle. a garanti· la :'neutralité

· devait rnslrulre J.e' Cbnlse'il tiatiQlruaJ desrépu- aux nombreux assisfants; 'Le l'otoproprement diti .ettrtes, pa~!lP~.hll,i,tll,bl~, Le sY.stl"IJloIHultueJest "lell suisse. ) , ..
'. 'gn3/lloosqu-e les' Ji:bél'aux éf'reuv~'l à arr.aoher 'fut précédé et suivi de productions "musi,eales 'et' ~rnier. Arehl . 'fIlL ~pêch'!l' k' Cpll~~l 'l1':l;tiQpaJ' '.f , ·:l·~r ,:,.. i . 'r'.:, '. j "Mi/CfR,! ·23 ··déceinbre .
.' aux cantoTl'Ìl' ulIJe ,de' ijeu'l'S dern ière~ liberté,sson litterairesfort applaudies.' Plusieurs maisons fri·, ~e p,rol?n;ger. ·en9(Ï[e ses' df.bM~I' ,.EIl ~,*~,"n~' '. Les joq.TfI!J.'iji!li.itlll~ns ~oQ}IQ~ïllen:tJ~.~'(l.éùa-
coLlègtiie MaMinèJhanta. aU C-On:sei1 des Etàt~, en .bourgeoises avaient génél'eusement .contribué· à, Ilnnovfl.honQ(1 ç.e gj;!.nre, pr-Q:fitfi,lIl1. ~ la· ~eWle' .rati9P-.S P;e tt.f M,o!ta. i, , , i' '['"

son nom pCl"S<lnlnel .còmnîe .en cHui de -ses cOl,; garriir la table d'Cs pri'x ef'inéritelÏt drêtrechaleu-'~~a,~?:r~~ll~e, l;:\Ui~it t(it fair.Q,C 's;ij~wi!lP~r,! " lt~·.,,~,.ec~lo-Sfr(Î. f~1i!v~ q~'l.l lÙ!~.t, pl\l~, m!l,wte-
--lègUes' ra<di-eauX""rom,a~lds, 1,.eslouIMLgelS lie ce 'reusenient remerciées de leur' 'geste' 'desintéressé.' l~g~ll~te . d~s.. d~u)C Cons~i1se,t. ',d~ : ~1fr~,~e l!P-, n~lJt 'p?s.slble ~e 9iJ;~}we l~ l'fl;rqjt, de, .l'J,l.alÏf! qe

code 'qu'il se défenrd deJUI~er: d'un autre poInt La soirée se poursuivit jusqu'à 'unE 'héure assez: ~qUlhl?re qUlest ahsolume'l1.t..nece~s,lÌ'e .auPf7r ~!~~clét~" des, ,natJqr~ p a fien. ~}),~n~t,4 la
de v'ùe'cfu.e"~eëétltii du jûri~te, ' , ....m8ti~àle ", daus une almos}}hèrede fl'anch'e eti ... . .,:., , . 1~~h~~~IO~r"f1!.~IP,~I1,on le. 4~lara à ~!ld~; ~t.à
',Qùanlt eux con-&ervateûrs, ~1s étaient divisés~' same oor<Jlabté ... ', . ,.,.. " (, '~'rn;tée ;~U~~~~. . .",' ,ParJ~,c La $UlSse,~ qçs f~9nUèr~~ c°!D~Jll}fS

...I\slQv'!Iient déci~6 de lai.sset" la, liberté de 'Yete' . En somme,' soirée forl réussie, toute à l'tion} . I -' -'-'. ' "":".' . '-, • avec la France; l'Allemagn'e et l'rtàliè, lJne~l1le
aux -mœnìbr@~ de Itl'Ur gro~. Cette d-écisioo n-,~.neul'des Fribourgeois de Zurich 'et 'dont \lespac-; '. Deno~~eaux 'chefs;'d"élat~~~lp . de 'ces' t.roi.s pmssànccs est 'rè!tt~'l:iani/fasJd'Mé

'pa, été comprise p~rtout. 11 f'll!ut c.onstaltel'. tieìpants 'eonser:veilt le plus 'agréable' souvenir." " ,'" . f' . l ,', ,:", ~ .r,!, ,l des natIons. '~'y a-t-il rien de èhangé" 'p .
· ',qu~eLle,était ta se1ll1e 'p0S6~bJ.L!, Fln effet, lees c.():n~' ·EncQre 'un ehaleùreux merci' à MM, Neubami'et' ,J-.~:,P!l~ Q# sep'll:ce d~j 1'.étl\t-;~1Ilj9r. '.géQ~rQ)· appliquer ~Iés déèi:Slions'd-e'la· SòèiéM~' {"our

Thédy,le~ dévoués organisateurs . .:Ie cette . .'bèl,le'i . d:~IJ.tep ~ a rcc I~~ c?mlJll~q,df\'n.t~ corr.I}SlPQ,n4.ildIS:; '\a SIl'is.5e· pqul'lra1t ;derna.inêtre a'~pel,(- à'n~ 'IOél1~,
:', serv.areurs de .ph.lJsieurs canlor'ThS aléma:niques cQln-· U a nOlll)mé à t' ti " .. , . , . , ...- ~ op r.er

sidê.l'ent iloe "'rQJ·et. de code ....é-nat'J .8!ùisseoomme 'manifestation.', J. C,,· . i, .: par I~ IJ ter'Ja'l)v]er ~j}3.8IJe~ èih.tis ·cont ..~ n\JI~ßgnf< et; FIlaJi.e. Mais l 'S ..
.. r ., ' d éta-t~maJo.r su-i-vants .' :. '. . "ê'" l'h '. . a t\llJ!le

',"UiJ1pr<Ißl'ès, voi're comme ,u'(:le àubaine, Da/ß's tel ' ~er '. ", .; .'.' . . ".l,' vilu~ ,,!,e l"fr~ ~t Q~lltre"et eHe veui que cette
"cUtte] {)-e :nos' Etatsconfé<f$érés . aù il! 60nt en La contrebande d'arm'es' à' corpr d armée, COIlone,!E,>douaNf Petllplerre, oelllrp.~Jt~, ne ~tt. Mf.en411e. IJIl~ P~f les
" mLiuodté' et' où !~. souv-en.ir ~.eslutl!es confe&,'li(jn- ". ..' ,'. . ...,.......,..,.\ ., : L~usanne. 2

m
\! çorp.s d'arm·ée, cQlloneÌ 'Iyo. Elle ne veut être splt-mi~ à' p,e;~' ,I1fJD~Ii.

Il . '. La' diate !lu p,ro~ès. en. çQn~rePlln~, d'firmes! Gug~~r, à, 'Bel'Ue. sme 'c'Ol1pS d~aml1M, wlonel,' à la Société des nâtions' . d,'a:utl)l1aln
ll

t'Pail! ~~e
ne e'l! est rell\:é v~:vace, ils J'J"El' peu,vent pase.!Ypòé-. dan. lpttuel '>'l p'"rOQ .' 't' J' .' '. H~nnlsehn, à. Bâl.e, . ".i· .l '., celle-cI"n d' ' . .' p us que

, rer obtenir jallTlla,Î-sles CO'IlCeSßions 'qul leeur. OIIJ~ . • IO....... "H," "nn~~ SOll JI,lCU " es pnjv~'; ire dt. 's' '00II ti .~ ,e onne malOt€,l)a~t plus aucune garantie
,été faHesalij fU'lursdes d-él,fbéra.ti()l[ls piuilemen-, ~llt de toutes let! .\'.égions Q~ l;l Su,tss~~ ~. ,~té: lVI Ion,' ()net Eugi!ne TaNfent,'à Lau· .d'Impartialité'pu de force. • !

.,taires';f.édéOOlles •. Pour l'eur 1Jl'31't, tes petits c:ài1- {ll'ié~ au8 lJ)an, Le prpcès aU~~,:lieu .4 e~rlJe satllIle,·, /. ,. ,. .. ,,!.,
.tons .ne' diS]>osent ni d.es re9SOUl'\OO'S fi.nanèiè're6 et durer~ {lU moins. 8 À·JO. jQ~r~. La présiden.çe.'. ·~IM dwisi-OO,; ,Heut"lldlaned hOltifl ;,de:!MQJlbnqh

.~.!luf.f,i.sp'ntetS,ni' i:Iucon.cout"S i,ndi9pens'ablè d~ ~n sera {lMUlI)é~ Pflf M., '{roelìcl1, jUß~ d'instPJç' .~~n,~ Gol-(>'ijl~j~r.' "f . .. • i" :l< '"." ,
, spéciàlisteseX!p'érimel1tés, po11r élaborer pal' le'\l,r$ ,tiqn !!",tr~!m;lin;ti(~. ' '" ,\ il~ (U'V,i~-iOlll,H~u.t,-<codq.Jle\l,H~~ PIIgmootttein!
• pr.opres force,s'unedégiscla-t{.oO· p.éTIlaile orlginale·j .,. · 4 ~·eme. .. ',.. .:, .'; " '

Dalns une certaine mesu ...e, nousoomlll-r iwh.. Demain, solennité çle N.·oël" la Li_ 'ber,· ti né 4.m
e

d,ivision, Jieut.-co1Q~e-1 :~~, ~,I!tndi, ~
j "-, I~'... ßer.tl1oqd,' ,". " , )

que eils ß<ilnsi-dération.s 'àlen t pese sur' Ln d:écisiortP(1)"llÎtI'Q pas. Prochain l1um~ro. limt;li, 26 dé- ,F-
dC6déput-é.s,oo'R'Sel'vat>e~NI. -rais OOti,S T';;"rett:ooIJ cembre. . .., 5~e diYÎ\Siol),lwwt-colonej' .El'I?~st W~e.r, ä

JoU ...."" ' Berne. I
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,M. Delbos
a rendu compie de sO.n"voyase

La défenle~,deHan,kéou
" Patis, 29 décembre .. , .' e- I ..... Hunkêou; <23 çl~ceînbre.

1"'\ '.' '.. .. ,La oomnnssion des ,affjli~ étrangères , de la Au nord du Yang Tsé, le front chinoìs a He
Chambre a entendu, jeudi après midi, un exposé 'complètement réorganisé, et fortifié pour empê-
dé,tail'lé de M. Delbos sur l'évolution de la situa- cher toute avance japonaise "dans la direction de
tion internationale'. Hang-Tchéou, Les 'Japonais orit; été arrêt~s par la

,M. Delbos a informé la commission' des' . contre-attaque chinoise le long de la route Wou-
résultats de la visite qu'il fit à Lon1res, avec Hsìng-Hang-Tçhéou. Les forces chinoises ont
M: Chautemps, à fin novembre. Après avoir'; repris .Tamìng,
résumé les principales questions examinées à Hankéou, 29 décembre.
cette occasion, il s'est féli-cité du parfait accord : .Le . train international transportant plus -de
que cette confrontation franche et confiante à 3ÒO 'réfugiés étrangers a quitté, Hankéou pour
tQWS points de vue a fait a:ppar!lître·'Hongkong. où il est attendu samedi ou dim~nche.

Egalement conscients de' la' solidarité des Le convoi était .recouvert de drapeaux étrangers
inrerêtsdes deux pays et de leur attachement et son départ ,a .été signalé aux autorités japonaì-
au' 'maintìen de la paix, les' ministres français' : ses.:
et britanniques ont eònstabé, en effet, lem entière L'affaire du «Panay »
oommunauté d'idées et 'd'attitude, ainsi que leur ., ,. ,WashingtQn, 23 décetnbre.;
volonté de coopération dans, un but' de détente M. neu, secrétaire d'Etat, a déclaré à la presse
et d'entente générale, . , '.,., ~que le gouvernement américain est mainfenant en

Après 'avoir rappelé les raisons qUI' I ava,lent: . possession de tous les détails concernant l'incl-
déoo1"illiné à entreprendre un voyage 'de, cour-" d~nt de la canonnière Pahay.
toìsie et d'amitié en Europe oe~tr~le et onen,t~e, ~ Le' rapport 'du commandant Hughes et les con-
M.Delbos a fait à la commission un compte
rendu de ses visites à, Varsovie, Bucarest,'

" , 1
Belgra.de et Prague, ainsi que des conversah,ons, ., ',o

que ses arrêts lui ont permis d'avoir à 'Berlin' .
et Budapest.' Il a souhgné la cordialité\del'a~~eil, '
qui 'lui a été réservé par les gouvernements et
les populations des" pays, qu'il, a ' vi,sité$ .. U" a
marqué sa satisfaction des conversations que,
dans un esprit d'amicale franchi-se, il a eu ave~.
les hommes d'Etat responsables et .les person-
nalitéspolitiques . des divers partis. .

De l'ensemble de ces entretiens, il ressort qut'
l~s liens unissant ces pays à la. France restent
étroits, sincères, car ils reposent non seulement
sur une communauté d'intérêts permanents,' mais
SUJr des sentiments d'affection mutuelle des
peuples et sur un même idéal de paix.

« Dans. chacun des pays visités, -I'amibié
française, a déclaré M, Yvon Delbos, demeure
Ia règle fondamentale de la poli-tique, extérieure.
M. Delbos en a reçu les plus nettes assurances.
Les intérêts prop-res à chacun de ces pays en
plein essor ont assurément leurs exigences parti-
culières, mais tous conjugent leurs efforts avec
OCUx de la France,également résolue dans son
ferme attachement à la Société' des" nations et
dans sa volonté de ne négliger, avec aucun' pays
aucune possibilité d'entente, Ai,nsL·doit' se pour-
'suiv·re une politique de solidarité' et de' conci-
liation tendant à harmoniser l'aotìon des' peuples'
arrimés du même idéal et à faciliter la colla-
boration de tous les Etats.' Partout s'est affirmé
ledérilt.'~-de,~,\!ai~;' ."S~'élargi'l'"les,i'éla'tìonls ~éeòno-
miques .et les échanges intellectuels dont I'inten-
sification, en .multipliant .les contacts, ne peut'
que" développer l'entente entre la France et les
nations amies. »

Paris, 29 décembre.
Unè ,longue discussion ,s'est engagée à la

Chambre à propos du projet de loi concernant
la réouverture en 1938' de I'exposltìon 'interna-
uìonale., M: Buyat,' député de l'Isère, a dit : • Le
rapport 4u "présìdént Caillaux a prouvé que, au
point' de vue financier, l'exposition a été .une La santé de Pie XI
fù'ü.Hte. " nili\1s '.la situation financière actuelle, Bien que" la santé du 'Pape soit normale, les
t;~Hl....r.:ai.S9n:~!!P·e de s'engager ~!!.-~ des dé~n~~ personnalités de son entourage constatent chez
nouvelles. Ne devrait-on pas auparavant s oocu- le Saint-Père une certaine fatigue due à sa
pet,'dusor.t des vìeux, travailleurs ? • grande activité quotidienne.

M. Pinelli, président de la commission de :
sécurité de l'exposition, a déçlaréqu'il fal,lait
prendre immédiatement des mesures de précau-
tion Iii l'on veut éviter des catastrophes .

M. Rollin, député de Paris" a affirmé que
l'exposition a fait venir en, France des, centalnès
de milliers d'étrangers et qu'elle a fait diminuer
le déficit de la balance commerciale. M. Thellìer
s'est demandé, en ~il'S de prolongation de l'expo-
sition, ee .q~'on- pourra offrir de nouveau aux
visiteurs, '!J'ui seront du reste moins nombreux.
n-'serait ··préfér'abled'employer' les crédits néces·
saires soit à la retraite des vieux travailleurs,
soit à l'achèvement du canal, du Nord, qui
permettrait d'amener à Paris plus de charbon' à
.meslleur marché. ,

.Bruxelles, 29 décembre. -'M;, Jonas a faìt remarquer que les 450' millions
~ conseil slJ!Périeur ~1\,bI;avail a adopté, paf, prévu,s' pour l'exposition 'serai~nt utilisés plus

• 16 voix contret 8, un ~röjet, d'~r.rêt~ . ré?,!lis~llt ; '~tilelÙent· à construire des sOlis-marinl!.
, la durée du bl'avail ,da;ns les milles insalubres, M. de Tinguy' du Pouet, rap'porteur de la,
La journée de ,tmvail 'est reduite à 6 heures '~u ,<comJ:ni~sion des finances,' a donné un, avi,s favo.
plus, pour une t période 60 jour.s, dans'les'~ Olines r.able à la ~éouvèrture.
ou partie de mine" parm<Julièrement insalubres, 'M. Chapsal, ministre du commerce, a montré
SUT l'a\'is de JI'ingénieur en chef, du 'ditécteur .que, malgré son défkit, l'exposition a été un
des mines et sur décision du gouver.neùt,' succès éclatant, quJ a contribÌIé dans une large

~a, guerre civile eo Espagne
Une promotion.

Barcelone, 23 décembre:
Le colonel Sarabìa a' été nommé général, « en

récompense des mérites déployés dans 'le com-
mandement des forces placées' sous ses ordres .:

Le colonel Sarabia était ministre de la guerre
pendant le soulèvement militaire, àvânt' la cons-
titution du, cabinet Caballero' et' commanda long-
temps l'armée du sud.

La bataille de 'l'eruel,

,l 8. 778
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La ligne noire épaisse marque le 'front à la'

d'Rte du 22 décembre.
-La surface hachuree indique le terrain gagné

par lès gouvernementaux; le pointillé,' le terri-
tòire matlonaliste. ',.

.Sotamanque, 29 décembre, .
Les autorités insurgées confirment que la' gar-

nison,' de Teruel continue à défendre la ville.' La
situation des gouvernementaux dans ce secteur;
ajoute-t-il, devient de plüs 'enplus 'critique, car
I'artiller!e amenée par le général Franco croise \
maintenant les feux avec les batteries de la place, .
et les armes automatiques comblent tous les'
espaces non battus p~ les ',canons.

Sur mer
Tanger, 23 décembre:

Le 'V'apeur soviétique Cha'rs, ,qui se' tròuvait .
• ,.' '. _,I I i

pres de Gibraltar,' a la:rlèé un appel, annonçant,
qu'il a été arraisonné et conduit à' Ceutl,l,et
~demandan:t assistance.

J'•• )

clusions de' l'enquête' à laquelle se livrèrent les
autorités navales américaines de Changhaï sont

, parvenus, à Washington. Les deux document~ ont
été immédiatement communiqués .au président
Roosevelt et à l'ambassadeur des Etats-Unis à
Toki.o, afin que celui-ci puisse appuyer la dém~r~
che déjà faite par un exposé complet des dét~lls.

Les deux documents confirment les points
. principaux' déjà relevés dans la n~tè adressée par
M" Hull au gouvernement de, TokIO. Le gouverne-
ment' amér-icain attend prochainement la réponse
de ce dernier.

Un changement .d'amiral
L'ondres, 23 décembre.

L'Amirauté confirme officiellement le rempla-
. cement: temporaire de l'amiral, Sir Charles Little
à .Ia tête des forces navales anglaises en Chine
par le vice-amiral Lewis Crabbe, en raison du
mauvais état de santé du premier. Le contre-
amiral Reginald Holt remplacera le vice-amiral
Crabbe comme commandant de la flottille du
Yangtsé.

" '

, ,
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D,eux gouve~neme~ts
l. Dans "la Chine centraâe, le sud de Ki.àngs>ou,
, ainsi" que les bandes frontières -d'Antoueì et' de
iTêhékian.g.
. , Au total, au nouveau gouvernement 'de' Pékin
sont soumis, en' Chine du nord, 200,000 km2 avec
35 . m ihl'ions d'habitants, en Chine centrale,
30,'000 km2 avec i5 millions d'habitants.

'1 'H! . •

L'e gouvernement ?~Tchounking, est ~ pos-
session d'une superficie de 6,720,000 km avec
eniVir~n 340 méllions d'habitants.

t ~ • . . f I ~

Depués le 14 -décembre, il y a en, Qhj.ne, deux,

go.uvernemen ~ :'..', . "" , ~, ; I
l° L'ancien gouvernenwnJ',c~h;al",q~I, s~·t.

~nf~f de Nànl}in et ';i'est refugié à, TdI:oukh1g.
20' Le gouvernement in~tùtué à ,Pékin sous la

proteotìon japonalse. "
Tous les territoires conquis par l'armée [apo-

naise depuis j'u~llet 1937 sont soumis au g<;>uver-
nemerit 'dè Pékin; 'eXJCepté 'Ia Mongolie iritérieure,
q'Q.\ a déjà ébé, ,éri,g,ée en Etat indépendant à la
fin d'octobre.

Ces territoires conquis 'sont les suivants :
Dans la Chine du nord, presque toute la pro-

vince Hopei, lIl}Jlrès que l'Etat jusqu'alors auto-
nome de.THopei Orientaj oa.itaussi été soumis au
gouvernement de Pékin; le nord-est de .la pro-
vince Chansi ; les bandes -fronbières. desprovinces
Chantung-et Honan.

Légende de lacarte :

Surfaces noires = gouvernement de Pék ìn.:

Surfaces hachurées - gouvernemenë de
Tehungking.

Surfaces pointiälées (noires et blanches] :
ocoupées par les Japonais.

. '
LA;~OUVE~TU~E

DE L'EXPOSITION EN 1938
L"épuratlon du cinéma en fr-ance

.",;

'''~ j,.,'J', 'I .., " P'ari~, 24 décembr~.
La censure cinématogr~phique vient de pren-,

dre de nouvelles et sévères mesures pour le con.
trôler des films" tournés dans les studios. La cen-
sure n'est- pas, à'tproprement parler,' pré,ve'ntive;
elle intervient' seulement au moment où le film
va être présenté; au public,' pour imposer soit dès
coupures, soit, même;' le' retrait du film. '
, La censure attire l'attention des producteurs

,sûr 'le renfôrcement du· contr'Ôle .des lihnspoli-
ciers ou des films dont certains 'détails pour:
aïent'" pöitèr âtt'éinte- au renom de 'li.-' France~
C'est ainsi qu'aucujì 'film' tendant à,':rid!çuli~l;lr. lçs~
autorités militaires n'obtiendra désormais le
visa, ni les films susceptibles de froisser les sen-
ti~erits nationaux' des autres peuples.' .
. Seront également interdits tous les films ayant

des scènes relatives à dès' attaques à main armée,
à des cambriolages ou à des fusillades, qui
'seraient' susceptibles 'de créer' chez: de jeunes'
spectateurs nota m'ment une dangereuse psychose
'devìolence 'et d'amoralìls, " ,',

Ces mesures touchent non' seulement les filins.
policiers, mais aussi lés films degûèrre et d'es-
pionnage, qui ne' ,pourron~recevoir'<qu'exception-'
nellement le visa -de la censure,

<

Le travail, des' mines en 'Belgique

part au redressemen.t .des ,a,ffaiTes à P.a~i~ et en
province. L'êxposition' sera un a'uxIl~al:e .du
budget, 'en, augment~nt les recettes des ~'~ot~.

La l''éouverturé de l'exposition a été décidée
par 337 voix contre 260.

Les en France
'--,-

Paris, 29 décembre,
A la suite de la tentative d'évacuation des

usines Goodrìch, à Colombes, le mouve~ent de
grève parait en voie de s'étendre aux uSLnes. de
la métallurgie. du caoutchouc, des acceSSOIres
d'automobile de la banlieue nord et nord-ouest,

'Paris, 29 tiécembre.
Lesocretai:re de la Fédération des spectacles

annonce que, en' raison des apaisements reç~
en ce' qui concerne les revendications ~es m~~l-
ciens, toute éventualité de grève pour les fêtes
de Noël était écartée .

Paris,
Les livreurs et camionneurs

transports travaillant le jour
grève paT sol.idarité avec leurs
vaillant la nuit.

23 décembre.
des sociétés de
ont déclaré la
camarades tra-

Paris, 24 décembre.
La situation est redevenue normale dans les

industries métaUurgiques de la banlieue du nord
et du nord-ouest qui avaient cessé' le travail,

Toutefois, les usines Goodnìch, à Colombes,
restent toujours occupées,

'Paris, 29 decembre.
Le ministre de l'Intérieur a reçu, ane déléga-

tion du bureau de la Confédération du travail
et de l'Union des syndicats de la région pari-
sienne. L'entretien a porté sur les conflits en
cours et sur l'évacuation des usines et autres
lieux de travail.

La délégation s'est ensuite rendue à la Chain-
bre, où elle s'entretint avec le président du
Conseil, puis à nouveau avec le ministre de
l'Intérieur.

A l'issue de ces conversations, MM.·' Chautemps
et Dormoy ont fait connaitre que les conflits
sociaux étaient en voie d'arrangement et qu'on
avait une impression de détente. ,

Marseille, 23 décembre:
Les' ouvriers boulangers de Marseille ont

décidé de faire grève pendant 24' heures. Les
patrons boulangers espèrent néanmoins P?uvoir
fabriquer le pain nécessaire à l'allenentatìon de
la 'population. '

LE COMPOSITEUR RAVEL MALADE

Paris, 23 décembre.
, Le célèbre compositeur Maurice Ravel ,a été
transporté d'urgence dans une clinique parisienne.
'II a subl :une' opération' chirurgicale qui semble
livoir réussi.

Paris, 23 décembre .
La santé de M. Ravel d~nne de sérieuses inquié-

tudes. Les forces du malade semblent décliner et
le médecin qui a pratiqué, l'opération réserve
son pronostic. Ravel, qui a conservé toute sa luci-
dité, parait calme et ne souffre pas. ~

DRns le Reich

La revanche du Christ
Sait-on où le général Ludendorff, adversaire

effréné de la religion chrétienne, qui s'Intltuâait
lui-même « l'Antéchrist " est mort ? Dans une
clinique tenue par des relìgieuses catholiques et
dans un lit surmonté du crucifix I

Quoiqu'il eût toute sa connaissance quand
on le transporta dans cette clinique et qu'iJl eût
parfaitemen] remarqué le crucifix, il ne de-
manda pas 'qu'on l'en1levât. Un fond d'esprit
chevaleresque inné à ce vieux soldat lui fit
respecter les sentiments des Sœurs qui l'héber-
geaient. '

NOUVELLES ~ELIGIEUSBS

'NOUVELLES DIVERSES

Un~ association « Allemagne-Bolivie t a été
constituée à Berlin en vue de développer les
relations entre les deux pays. ,

- Le .prince Frédéric de Prusse a été auto-
risé à se rendre en Angleterre pour s'initier aux
méthodes bancaires de la Cité.

- Une partie des pasteurs et membres de
l'Eglise confessìonnelle allemande qui sont en
prison .seront libérés à l'occasion de Noël, sauf
le pasteur Niemœller:

- Le ministre de l'Intérieur cubain a signé
un décret ordonnant la dissolution immédiate
de toutes les associations sympathisant avec l'un
ou l'aulre des deux partis en conflit ellEspagne.

- A La Havane, la Chambre des représen-
tants a voté le projet d'amnistie intéressant
l'ancien président Machado et environ 300 révo-
lutionnaires .

- La Chambre anglaÎ8e s'est ajournée pour
les vacances, de Nòël et reprendra ses travaux
le 1er février.



Lè..Dr Getulio ,.Va,gas .. -:
dh~tJl\,~.;ar· dq "té~n "
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La p,at 'fltlnQ .,en d.neU
.(éJtu~plem, 23 d4IJelIlhre.· J-'dei::: oS,:' i), g~6t';·; Mal

Cette année-ci, la saison de Noël aura été F;A I T· S' '0"1' V E .RS
Au fond, oet avocat, qui fut un ìnstanë jour- triste Len' Terre sainte. 'PàS de pèlerins, pas de

naliste 'èt 'OFitique ,litt1JrniN!~ 'esr 1l'l1-4&QiJda:t.Dacv{.I1- touristes' I Les étrangers n'ont pas osé se rendre ' . ... ,-,-'-.' ''';'1' . 'l" C.•'

tage : un oonquistadee, f)'.aÎ'b1eur.s,' son onìgine en Palestine, à' cause du' terrorisme qui sévit 'I:~i';.', ,:tTßmQE1l~" ..
Mt p.Q:ll<hlg;lise,U y ~ en Iui l'activité débordante, dans le pays. ,UAthléem. est l'esté avec ses 'seuls l. "'" ~ ~" ··'Temp6tfl".ur·~ Tu,que, .. "Ge ~ol1't du risque, 4~ T\Ilywt4,r.e gorat1J4le, la curto- habitants à célébrer les fêtes traditionnelles qui .
" l 1 Une violente .temp' ête ~. sévi mercredi sur'laSIte" a YQ~o.n~~ tenace de ceux d~ ses ancêtres eommémorent la nai-ssance de' Jésus et qui
qui qlJitt;ül1l).t l~ .rive européenne ROllT courâr Ie comeiencent -le"IS décembre, région de Stamhoul;'ea'u6ant de nOmbreux dom-
mq,nq'l: e.\ d~QOUVTi.r ,l~ tf,l'reS nouvelles. Un inci- C'est que' même les catholiques de la' Judée, ' mages. Plusieurs passants ont été reuver.séS' pari
den] ~.lle!s:onque I'ernpêcha, en I!n t~~I?~ lJ~~e~. de la, Samarie et· de' la Galilée hésitent il faire la 'violence' du vent et 'grièvement blessés. De6
tro~lé, d'eptrer jjI3,~ Ia oarnièr e mâlitaìre ; mais des voyages en automobile, par crainte de . embarcations ...?nt été brisées. Le.' car~o . !f1sar, c
H ~vllit f&'llW de, ~4lli q;u;i ùmf?sent par Ia s'exposer à un des guet-apens qui se succèdent au moment de pénétrer 'dans le Bosphore, à été 'Un crime en 'pays soleurols
f9xç.c : I'absence d'uniforme et de ßalons ne un peu partout If! long des. chemins;' et ceux, prss par les vagues et jeté contre vdes roohérs: Mme M~rie Rœtheli-Wyss, âgée de cinquante
f"tlÎ!t. J,'Ï~ à r!lff,ai:re~ .' , " ": qui défient le danger et visitent la Grotte de hi , Il' a coulé ; 23 matelots.' sU'r .26 qulC9nstitu:aient ; e~ uo; ans, ~ été assassinée, .4t Hregend9ff-
Et s~,-P'3P.9fd, Geblli(l, Vargas, do.~te!Ir e\l droit; Crèche, malgré I'Irìsécurité, font à· Dieu urie ' l'équipage, 'ont été noyésvLa navigation. 'est sus- ,(S,oleqre)., Hìer, jeudi, son mari, ses qeu~ fille~
. t t . 11 '"Ì<è f f'" 'II d . If' d " , : pendue; on est sans nouvelles de nombreux ' fil l' . é' d àmagrs ra, pUIS avocat en sa ,yi .~ ~~t~le de S~p pl' ,pe· erven e -pour qu . ·"aLglieen l'Ii onner r , ~ç . • r .' _., . e~ It~n l S avaient quìtt e P9Ur se rea rre: .

Borja JE1ù\It de Rìo Gronde' do Sul)', suivit la li, 'nouveau 'la' paix. à -ee pauvre 'pays' de l'Evan) vajJeurs. " .' !lllura occupations, lorsqu'elle fut attaquée e~
fillière politique nonn~le - député au départe- gile ....'Mals on diralt 'que' l'écho du lieu 'saint Le' terrIble a,ce.dent de la route ,Bjil~-rjir~ It!J~~.~!\l1l ~oup <le pistolet dans la tête. Une de
~, eut lq.cal" député fédéral, m,ipis~,' Anif.in alIT, quill, entendu jadis .le chant des anges' et des . " , ses filles trouva la maison fermée en revenant

<: t:" ( -'t, ." .T.r,o,.is. oeil viçtirn ''',.' An tr.ip'IQ.· !lcci.ient_, .I.;' ..IA"Final1'c~s, - c'est <}'\l'Ì'~ estimait U'rIe d'acquérir bergers réponde,'. ces j'ours-ci, le verset mélan- 'Y~ n ...... ~." f" "''' 't .. rI' 'du travl!il.~ar une fenêtre, elle remarqua que
l~s connaissances pratiques nécessaires à <Je :p,lus colique-ide la Bible": Et 'non' est: pae, route causé par le verglas et,)e., l?I;ouHJ!U'!1. ;.; Il'. Vlus grand désordre régnait .~ l'intérieur et
hauts ~XJpd9'Ìts. En. outre, il attendait sa chance. ;' , I •• :. Maison Rouge, sur h,l Joute ~!\tipqale. de ,PII,fi,. courut chercher des voisins,. quì forcèrent Iî\'
On ne devient pas dictateur par hasard et Slins à'. Bâle, et qlli fit, on1;~ /;JJes1\~.s, Q~t succçmbé à PO'r,te et décquvrìrent Ume Hœtheli gisant dans

. .' '. '..' .... ' . -r: . Il y a trois mois que la révolte dure. Elle l'Hôtel-Dieu de Provins. ' , ., 'l' 'f
Y avoir pensé : mais il faut une occasion, uJ1~ m\\rf dl' ~~n~ au fond de sa cuisine. : .
"BNe',se présenta en.. 19.30, alQ~~ que ·._·sòrt.~H ,» se déclencha le,-26., ~pte"\Qr~ "lia ·suite,·du Oe sO'nt: un jeune ~mér.j<lain,qe dix-neuf ans,' l--A,pQliçe commença tmmédiatementses ìnves-

" f .meurtre du gou..,verll~~r·: .anglaì de..'; . N"azareth. .:puis ~. René Gutk necht, citoyen< suisse, âgé de , .
Œ .. nrésl'-d~nrt de La Réoublìcue WashinutO'n t uis . , l' ~')' , . ,;1 ,UII~tj9.PS! q\li, jusqu ìcì, sont demeurées sans
,.. .ç";!, ,', ;",i;Y ~,t,.., q, ..,.~ ',C'est une « gufrilla .'·q1!in'·ß,',P,,", .J!.~trêveet 31 ans, demeul'ant~:,(Jhlln~y' [Haute-Saône] , Ce p r
celui-el, conservateur, éta.i~, <Je Sao".PauJ,o, .l'J~tat dans laquelle ~Qn~' engpsé, ",des .. ç~,J).t,ifl~~ de dernier se ren4ait à'parls ~ll~~ut mobile ct avait r~~\X1t~,t. Une somme «Je. 30Q francs et yJl~
du café, ~u-i. ~sti'm~ .avoir droit à une autor ité rebelles qui Ile :v~ulcnt'.s~ r.ésj~*~..à·â';\cun prii' P,r.JlI au ~Q.~~age, à Troyes, M. Lé~n Choblet, âgé bicyclette Qpt disparu Ife l~ maison du crrme
particuliêre dans 108 p<?1-irtiqye du Brésil ; '!d. !~jo à vivre sous La' d0Il\Ì!1at~Qn. ànglo- juive. !ls .1*)1-. d,eq!larapte-cinq !Jnll,. n~gociapt- en vins, con- Un' cbe"'lnot tu~ dans une coUlslonde traini'
Prestes, p,re~ident de Sap Pau~o,po~a saoo?di-, sent aboutir à r vi~~oire"îfir ;J~ qttep:*i~l les seiqermll,nicipili ~t: ..Troyes; viçeiPrésident .de la l!ne. collision s'est produite, hi~r soir, je~od~;
dature avec l'a-ppui de,M. Washipgt;onrLuis, coq- meurtres et le ßa~otql1~., p", e,.. trooupent. ~his ,Cl.a.,"'.b,re 'de 'commerce ..."6, .c.et.1 ville, qui a ..

M V t.._. dl' l' . , • t p, f,< L~ .", ..,.....'W... près de I~ gare des voyageurs de pâle,' entre-
tre.. argas, cJlla!mplon e '8. centra IsatlO'l~, cela n'empêchef pas, qu'ilspçr Is.t~nt ,~!ln.s leur, .. succombé peil. après son ,!ldlJÌiss.on à l'hôpital, 'une locomotive électrique rentrant au dépôt et
des pouvoirs politiq'l~es,. Hl>;é~al! partisan <Je rof~r- obstination et out ie Inonde' doit 'eI\ sltbil' leS mefc~edjaprès midi. ,.' . l ~,

mes sociates -' et gouverneur (lu, Rio Gr~nQe contre-èoups.;, ,... '. ',' .'" " . .... . . , , .' '.' un Cana- 'u~ 8rpu,p~ de. wagons ,~n mlilnœuvres. \Jo wag~>D
d S'Et M Juil' P f 'I .' l' \" Q~ux, QIlS -blessés, !.lne Américatne et ,!le 'màrchandis,es a été renversé et 'un alltrc est·
,o ,4'1. .... lO reste!i Ult eu : maiS, a pe s.on côté,lt;. gouy.rern,e.n'Icpt ue La pu!ssan~ dien, sO,'nt dans u.p étnt trè's gra,v.e. ' ,

• ' . . ,. - ' r !!O'rti de,s voles. Un Jeune chemi!l0t, qqi ~~
Cfise, p;M'liiè de .WaH Str,eet et, cent, r,ai~f?:,ns d~ mandataire auglD~nte. ch,ague joqr. ~p ,s~v.~r1~é c;le 1
é .t t t .è t lè d l l. d Aé .•.,; EJ:plos,ion _i. trpuvait sur le marçhepied du wagon, ~ ét~ tu~.

In co1'\ ~ enlen p>rov~u ri!'D 4n ~u ~~m~n t sa répression :J es Ilm~~e~. e.0Ject~v~s, .~~ .'" ! . \ .,,~,; .l' , "
généro.l dont M. VaT'Sas, après div{'JI'se.~ p,éri;pé. molitions de maison~, ~ <te"'. nQuvenl,lx p~tB'ì de nan~ la ~Quunune' de' Gô'dewœrlfvelde (nord de Des clgognea
Li~ q;ui nou:s. de. ~on'l'~enrt œ:~(l,uLat~r,a~s\' ~a:~.i'le : police aux: frait dEi çDm~1,ln'es ~t l'intrqdl~ctiol} 11& f'ran~ç)': à 1,2 kjlomètr~s de lalfrontière belge, Un cO\lJpl~ de dgognes a pris ses quartiers
et natient que déc,i~,·~...da,mi, le.

1
qIO{I1,enrt ÒÙ iLfa4t des cours madi-alell,.,·!lYOO )eurs. proc.ès,. rllpides,~ up.e 'èhaudière a:fait explosion' ans un atelier d' f W )a; T'1 sur le toit \J'De erme de ettingen (A"80vie,

jouer !\On va-tout" sut se se..vir P'Q\lr ~'e~paJï~r qui aboutissent ;àdés seqte'nces capitales." de' tissage, *Vei; l'ill'rivée ~es QUvriers, et! pro- Toutes les te'nlatives effeetuées en vue de 166
du p(l1~voiT f~é~~l; ~~~'ce ,aù, COp~l!r& de }'arfPée,. Mais ce régiIjte dè f~rçe, a-t,il ré~~i,.l)., ~mé .. · jeta; . ep {'ail' \lll,~ waise, métilllique de l'rois capturer et' de les mettre à l'abri du froj'!I $orÌt
On vpIt q·qe ~acie réCent du pr,ésident n esi. que Horer la situation générllle?, Op .~àYait e·spéré. ,. tònnè~ qui' trl;lver~a l~ toit 'd~ Ja' maison vOISIne demeuréeS vaÎnés. Ce6 animaux ne trouvent
~ sui'tf\; 'la .concluoSÌ{)Il.'. <J~s t!vénelllents q'i1 y La réalité a {),l'o\lvé' Je contraire; On Q.fl'.air: 'POIJJ retomber 'd;l!1I; Jpe clil:ifpijre du premier . aucun-e nourriture dam la forêt' ou dans l~s
a~pt ans: Ii."vaÌlt I}~~~ agi l,\~,.l'i\ ,<4l1!'tihrtjop' même que l'aggliavat,ion~de 111 répr:ession .1\ péter,': 'étl!g~' au; gfanlf effrpi d~~ha it,nts.· Une autr~ chilimps, mais sont quri~idienne.moot r3Jvita'jqllés
ep homme empressé. plais gàlant : <;',eSi\-t\7<lir1! miné une recrooe:;cépee du 'teÌ'rorlsme: L.a. "<wo:, \ n}llisoIJ voisine' a éié' '4étruite. U y' a un par la! population. .
ql\.l'~1 filv~it'. viòa~ en. ra~~\.!'f~n\ Q~ ~~ p'rpf'P.!l~ nique, an effet, ef\ ob~i~,t!e d'~n~~ist.r~r ,çomnie .'. Qle'i;'sé. ,·Oans l'us' ne, les d~~i\t~, sont considé- ! '

respect j iIl lui av.ait donné une vêtl!'~e llQuve-lle alllparavant, d~ ~Wllnhts, ,des' f'll"'!IIIII,des" des fllbles. Par :\1l1C01')j:Q!lfS hçur.eu~ de circonstan- Cbqt" ... or.le,l~ llJ1e a~ vergla"
en conservant la fOl'muœ parJlementai~e 'et~n se blessés,' des mqtts; d~ ~~r~s~UO'hS, des' ,..)dépor-I' '«es, ..p.lq"~l il (JoU ··lâ iie, I~",,~~auffeur de la ·Hiel" jeudi, à Sion. la petite Thérèse Werten;
seWIl~~a~\-< à ~'.f·j}tjIlt,liQll[,; ,<{I}' ·~'l!1Jt .. ',' QW J.l~!J talions, etc. ;. >'. " " . , ;,., chl\,udi~li~' uv it:-è~é IIpp'~M'--flt[' ~e directeur de âgée ..de ,dix ans, s'est·tuée en faisant une chute'
Œ'e3 janvier 1938. Gelt~ fQi,s, ayant motif de se II faut souh 11er qu.t: le; gQllvernement lIrr!ve 1'4sine '~t' v n~H:Ìl p~i.Il~~ <lll.,quf 1er le bâtImenl SUF ,·Je verglas. Elle a succQmbê Il une" fracture
méfier, iI ~'él:it lui-l'\lême, et remplaœ la Cham- à rétablir l'ordJ:EL.@~ lf .•,PID: • Ma.is..,. ·llie.q~IUld "ruplòsia'Ù's8' pr~ulsit.:- ~ . du IlrAl)e.
pI;e ·pol~.Hiàu~' NIf UIIJ,. Ggnsei'l <le l. ',Eço,~.no, \Il. ie., pu pacifiée par les armes, la Terre sainte, restera un ." . . ." , .j. iII" < " ., .,. "

\' <:- volcan dangereux si on' n'arrive pa!- à résòtÎdl'e·'· Un"personnage espagnol blessé 'e' 'h' 'd . tmêmf co'!p, iIl r~n~nœ' à I parer la q~tte ß;'!;té· " >. 1>' t
Tj~Ul.ted~ ßI('ësi6,.oe ~qu,i ,E:!st I,l,p.e.écolJ9mie ~ß le p-roblèm~ de ~~n !l~enirpoIiljque, jJU ~\QY~Il':' !; ijierj~~di".M.~Ag~irr~, préslde~t dit gouver- '" C. OS,..;, y, ~pa,r.OU .
effet, m:l.is. ma\ 'vue' des eréan'ciers i' ma,l~ _çeJ~ d'ullß fQrmyle qu~.• ,f}1l . l't:110DQilnt aq" p'f~je~. 1j~J< .n!I9:ent, ba~~uc:, ::.se..fcnci,~!l .én taxi. :dç',JZ-e,Fpigl!an, Y- ,. i, ~ ., ,,; """ .. ' ~,' ," ,.C> ,,:,

est uve autre ~ff<8.i,re et M. Vargas est Ixop habile partage, dònne gam de eause ·aux reveudJ~tJO'~~., à~p'~r,i!l, A,Mp~nervill,~, ,,~a .vO'it.ufe,.ies,t. je,~ée .' J ':. ",,; ''i Ras. degaapl~.ìige. \)
~,.?t tro~, 4é.sireux 'de réussi:r ;: ,pn~r~qe pas Qf;j I}r<!.~.e~> ',i. ; , . T ,l':. oOf\ltre I,lD camlQnstatio!,!né. Les deux· ~ha\lf- ., . ., . ,', ,'t,'! -- , litA

pense1,', Mjlt. l\1l mon}enlt' où r la reorgap.b&-a~ioI) ,,~.\l~WI'I'\'\~l'> l l ag\t\ltI,Q~.. ~~~.mle. ~~r:p.arç~, ,!~feurs ont été! blessés grii>vemèn't, ceperid~nt que Elle était d'un certain âge, PflS jO'H\\ et PIlIt
écononiiCJ.ù~ dq {lllYS' 'e;tisera ~es. çl!P\tl\~~' f~a\~ tçrFilIp p01}J,' III CO!WlUS!9H q ~n RrnV'*'tll;~l .~l .~D . le présidellt Agl./Ìrre se blessait' légèrement: àu mariée. Et, comme d'habitude, elle était partie
C,ll" crÜil imp,l1Que ].a oonf,ja,n~ de~ 1?r,~.·.te~l'.';s. da~I)~ ne parvieul Pl\s, il..~ff~~ty.'(:I'",unç «,g,~I:Qol).Ili&~~,lqn ilez.··· .. , -. "i' . , '.. pour Nice. ... .~

7' , , > ,. li morale» pa,r la justice, la vie normale ne peut , ' , ',,' i/\.Pe jl o s.éJ·öur, '.(". "ire,.te'"r:~.(,t'II1."'tel""u .le ser"vk.e deS' a':1r'w.apeS' et danl! le. rem,boQf- ' ,., ",,! v,. ~ .4.. '\t'(q ..
• • "i ,P; ,P'. d· pas; r~veniÎ' èn Tèrré siünte. Sans l'a t'raIUldil<lilé Viol.c". tre.IJlJJlemept "Ile t~IJ:'~ IlU, Muique;j 'pltié' ,(J~ele 'ét I~Pfit fair.e la connaitsance d'u'n ,semelllt fll1!3ll'des emprunts. . , ' , 'f' , M

- dans, l"ordre, 'il n y aur:a. J.,amais: la paiX,. Dr. Un I tre.mblem·ent'· dé terre s'est .pro(J';it," hie', veuf, récemment venu d~s colonies et qui était'On voit que M. Getulio Vargas n'y va pas par .,,,
" 'J'eudi, aU Mexique. n a duré trois minutes,' 'détl'a~ tout seul aussi. .quatre eh~*j.11·3. ,Ill; f.,'a -Q!âilleut'. _prouvé lors de

deux insurrections qui naquirent en 1932 et en JÙu;alem,' 2$ d'écemb;~. 'quàIlt fes a,ppareHs' de 'l'Office méléorologique ",{lrè~.,uUIf ~em~jn~ d'l,Igréable séjour, ils retoqr-
1935, la pren,i ff1' q~n~ rE,t~t Q..~' Sao Paulo, . Poursuh'ant .leurs o.pérations contre les: terro- ,de :Mtlxloo, qUI ne :l'urent ,. marqllêr la ßt'M-ér: ~ère/1~ (lIUlII. ~eqr~ JQy~n n~spegHfIl.

d " . exaote du séisnle. .A Mexico, s.c'pt maf~O'~s se L~ lepdrJij.l}jn. IlUf;j l'(lçut ,me. I~Ure QÙ, ij l\lila woon te "dam ~es ßta"ts. ,de l ~t, et, quill'Î$te&. \\111 fqFG~S çonjQintQI! Q~. li. 'pql~,e lit de '.
, " ~" sont écroulées.' 'Oncoinp'terait deu'x morts' ét <J.cllllAJ)dtdtliiJ J:W,lin.ré-p'rima en. a,ooo<roaJ;loli.l., e5t vr:lli, ~". r2>,liJ,a q'te,.- l'''rme'e transJ'ordanienne ont engagé un ui,.,l,mt , .

... 'I ti .... , •.....,. ...,;. plusielir~ blessés'. On: ne p'òssède encore àUCUD )~Ull .~ PféqlpUI\ au bllr~au de poste pour !l'in-
mière, les ~a,ra-ntles oo'ri.~tit~ltlQ~~n~'lJ~s do~t. n0l;i:S .oO~ll'P~~aV~4-J1e b~ll,çle.·arméQ Qune cIDc{l:!olJn,tllme d't-'I'; . t'; l''''' ""', ,.: 'II' "h~" ~ f'.'rm.er·dll l'nht iI'lIn.,.,tlég·l'll.mme.'

1 DS Alus h t t.,1· t l,' ·t I.d I b~ "d" . è.d·A b à l' t d T'hO<' d ' Il a·l, cQncjl.rn.an o'· prol'lDce, mal!! ,~ p. "n.o 7',.... ... ",,,u ~,..n ~'l .p~ O· .... " . au e ~-on 1Il vlel,l', .. e ~e. l ""rt:r. hommes, pr s e r<l a, . Ol!e$ ,e .. Il.I"f!:\ ,e, è f è . .',... i" V l
Il ".....'" t d 't" >.r J:.;J • ,. . " . ~ • l' .. ..m ne ul tI' s ViOlent àOluca, pres de, ....ex co, 'F P.PIi .PQuvç~, ImvQyer $:1 IUQt$ pqUF

aura cer'«Hl\ell1~ es OppOSI lOHS .<J r",,'~!rç, .L !imQll. till.:\. t.rQ.y'~~,§ Il éte. <l.IH~l!yÇig mu !!YUltIQlh.. Plusle.~rsco~rts~clrcults se soni p'roduits à 4 francs I lui dit-on.
car l.e,s E"tats ~émo,traii,q.u'es d,u Br,ë~ì,l n,'é~·r..,~,'urVIli Les preml.l.p'. lnfQrrn~t,nnll aJ;l.popcent que· '

ì . ~,."t'.' ,,~ +,.-" ~"'.r; . ue"\cQ )I;O'''p''nl 1"'11 ,·llgnes tA~é~",.nii"·e', ~,.'~ .P Quelques .heure.,s pl,us tard, s. Oll admjrateur futpas' tous un contenteme.llIt spéÇlail d'ti CO'uR d Etat Il Arabes one t!té tués. > i. l.., .,•• ~ v.' •...... '" ~.,' 'if w.''''''~''''''' • - -~
" ..' .,,', j ,. tout étonbé' de' '·reéèvoil' Ja Î'éponsè '-suivante :
présent; noliarilmcnt .Je,~ao Paulo, C{U1'l1e S ~~t ,) ",.;, Pib, , 'v0 : ! "P , Une ,teòt,Uvl! de rqJ à l'ambassade d'AJle~gne •
.i;amai:S' soumis sans réservè' à sOQ autorité'; d·au· , LE PORTUGAl. RASSURÉ ,",I "., . ,... . ""Q\(, Q: i, ~nd,·Qui,>gm, oui. • •

'h ' .'j, ,'.. • .,,, .. , , •• , ,•• ,'.' .. '." '.', • ,+,,~.Ql!ç~~. '.' "'.J ",; i i 'i Mot de ,,, fin
tr~ part, n~cominulliiinè, qui Joù~ ~a ,partie d~p's -- ' . D~sc~"pli q~ fQ" en~ ~\ft tiré., d'ln!!: l., Quit ~ , ae. . - .; , à
J1AmériqlIe dit suq, lui a déjà ~onnéde l~' t1!.bl~-, ' .. .' " - Notre chat a t:mpo.rté le prem~er pr~
tUire I et sans dou1e s'aJpprète' à lui en 40nnp.r r :c.iSQqJl.l!f!., ~a d,~çemJùe: ~u,~2 /fu ·~i'i4,4<le~t>r,~dlur \~"gAr~H4nn,e-rftm.bltlfltex.PQ~itiQn,des CI\IJQri!j....
encore. l, r.,~, tlo(f'rIlliltiQ»s Rro.çluil~s ~ la Cq!lQl.qf~ 4~' st\l.(j~~~'AIl..çIl!~8q~ à M~lq~u,.I,R~1 ~ffectl!ait UDe - Qu!eJl\(lri~e~.vQUS PflT là ?
A, ..c~. pr()PQ~,: N. n:~,.-~ ~.,~-, ~o.yt~lJf r.vqlle,.,.la. Go,fl1,w~ne, '~f· ~~. E;q~n,. q}1i ..lj. qé11leuU llvo;if' ryQ~e,~ ~~ gAf.~j~U.rJ~" ~l,~Q,Q:,I~.J1" ,'"I\r ,Ç~\!.p, de ! - Mais QU} I n ~ eQ1ÌIOrté le çanari \{Id a eu' le .

propa~D>ae l d~' Ja IJ.IlPle . f,nt~IlI!IIIOnale 'a1 ChOI'SI. envi.s~gé, de ~.l\ti&flJi~~ ~e$ r~v~p<J~saticnls ~Qlo-· p,\~tql~t. c.t. çte,\l,.J..ln4iyld"", A et:;.fHlr,e.ot pr-tklpthlQl.- 1V,~qljer pd~, " ,
particulièrement le Brésil comme champ d'acti- ni!lI!f~\,,~ll,eP.'l}n~e~ a,,1.\~; Q~~~n~!:l·.aHtr~ .p,ui~~~p~~ ,me~t.. Auqçquf,s, de . .r,e.nqu~\,,\ pp oit> 4é~QIJ,{fn.'t~Uei~.' ••IiiIIIi!I'e.:=='~1 . ,liIf=
",H.é et que If;- ~~~r ;g'y I.mj;/t~~ un obstaolc c910n)~Jes,. c~~~~.p..!,unt}· V!y~,~\I~~llf!l$~!on.Ç1,al\~'i~e,~,~,lr.Çl\~ ~1\~tQUc!lM ~~~aij~"·fa~ '\~I! Ç",~~~~O'I~qrs,X"

~Ji~y.~ por~""ä~lIS" e\ ,~. ,~~lxelfa.,<l~, ;,SaJn~o., ..~m~' 9:,Y,HJl~ ~I\I}J~~AWb,'?lj,S !AIJ.pu~~, à 'Il~h~I4t .• 0".9', "·/.'I<&ngI.l8. 'rq.'nt;«/.,s. e
i,~méçl.i~J,,~,V ;l1oUosM, ~'" ,ya.:~JW$.. ~ , b~ll~q~ (,les secréta~re ,w~n~~aì. ~.~s;, aff~lr.et é~fllrß~~e~,; ..(~ e~t , ·~~~ÇCO\\:f~i.~u.'.,Mtl~llntll." , "iF' ~.,,; ", "~",', .'~.. -'
:Ch9se~ a'\l p,Nl~en,~ m~ o,U .a'U~!t,~, fl~t l'l\' '" . r".. 2.."""" ,. • .....", ,p .,lilbO. >a .... ,,] ... ,i .1, . ~ <. , "

que~1iop de -.§!l r?éle,,,pqq ~t a.iJ;lsi, fI.· <J~ontr~ .. " " .' " 'i' . ~].lA'c1démie françQ.ise a admill 'dan~" sQn ~dic-
<lue l'>adion soviétiqu~, l\~. tmll"lrt ,J(J,qjqyrs tfip~. La Soclé~éde$!"~tl~h..·'.:""""1"3'1. Ii ,. f tioÎ)nalre les mots QbfJulûla,tio~ et Qb~ubiler:
~eDlent par un -régime_ autorlhaoitre - qu'elle .< ., lo. "., C:',; ,'·:;;.L.;' ..... ; j. ,i " r,,' ",'" .l'~, .'0[ "i, 'Obnubilation se trollvait dçjl\' daQs le lan-'
i'-éussisse ou qu'~lle éôhoue.- , 'La SQ.ciél~ des nalion.s,' fondée:',pou,r le main- ~'arte):'Le' qQ.J"'~~lJ'~l~. d.~,,;pu'i~~:\nqr:s,~~, dillr ~ge médical. Obllubilèll a été ,ntroduit, ~u .ens
Enfitit ,M· ~!lI d~ V>3:1ßl,~1,.IllWlV· ri' "(~ face" fien de la paix" dans li nj(;~de, "a 'subi: eh H)~7 WéHQleWlf.nt.ppp;q-:fé I~Hi l ,pan "Q.~Qt. .I~~.Pllrtis figtfl'é,'ï>àt quélqùes ~erivïiins~ il' y "a" un certain

à d'autres difofi.curHés ~J.ementgraves : ceHes ê u,n nO'u'Yèl" affa:ipllssetIueAt 'par 'le l"etrai'i 'du au;/ po~~?i!l' ; 3Jp~,~FlienJl.l}n~ àJìln~ter}:ll!l:ljQIla.~' ..(lo~b['Q;,d;tflnn.éel\.,
qui résultent de ;La crise économ~q~e ,~,ée de 118 i S!lilv!lidorè:t de ITL~He. ..' ,c:ooD.mq~~I\~~ ;l'llp.i~p ~ ~9'yi,e:~~",t Mpn'8Qi/'ie,\\t' Ces deux mols viennent Q\I Illti" (llnmMgre,
s,,!-rproducliòrl' .au" ooM ;' 'U a ûq, 'gran!) r~le.~ 'Dès' sept grandes tplii.ssait~es du xPo>Ü~~,:'qu~ti:e l Touva ~LSur(~ç:es p9jn ~i~tlée$. ~yr li, Cf\r\~l, ~t i Ç.~"Vfi~ 'Qll nuase~, I:t' iJ~ s'Qmp\!.Ii!m\ l,I"jQUlld'tmi
jouer en dirlgea,hrt te' B-résil' ryr~ro~gàrr.oj:~~t\on· 'n'!tpp'artiJ!j;ilen~ plùs 'à 'la' Sooi~~é -,(Jes naffpl1'S'''':' ,i~n.d:i,r,~;;t?:I1J'~iWlI\y,s i,'.~~,~"P"l~,,~y~~ "~l\l~},~!lJ),q\l\ Pf~$l1"~· eXQl~~jv?~e~t, au {ig ttré, la, m,,~~çip~ Ilfl
d'~nr.~~~~ de p'?ly~l:t~~'quj s:,ra s~n lut.. ! l'An~~aine, l'ftlllllç;le {a,po~.'et 'f~.'Eiats·V·,nl.s.i p,ar!1cvpa11On' COIDlmUn\~ttj: ìI,"IfOvv~!-"I),~IP~~tl: servant plulot d autres termes plu!lIpr~!1 qu op-
Somme l!<m!;e, l,l a ~llie E;Il ~lem, d,!ap et mal~- LëS' Ir,ois prem ières on r éondu" en" 1'936'-37 ,!-ln,. fr;oa..p.ce, f..6pag\1~ rç.v"Jjli,ç.~\i!!h Ghi'~e! ~~ique' nppiMig{l' On qi~, ,PlU' ,QJ.\lm.ple : « Sa consd('nce

lenalnt '~r'dJui" f,aut' f:oo~ù~re ': ciest IIn~, t::ri\\1'a~; pac!e'a:ntièoonmwnlste (~u.rfllçel! neLres5ur ili, .~~'~rf)~,çèis. h~u"r;é.ér ;lI'lÎl)~ ',ç!}~\e)", ~J !lul}~ '"Il~ ··!lkJH\l;Ii!~Ual\... Sa cQU/lCiel1çe !l'est
maIs JQurde tä.ohe.' . '.' . " " ,,' " . .. . l, in ,;, O'~Il"R~\ée pa\' ,eil ~TlJl1QI\, l JI y a, Qllnll',11l laQr
y Il 1'~1Ìltta~ué~! el1lcò~":ul?-:e' fois:'~ l~)I\Js~1l(}~.' , ' "',,', , .i"e .1fJ:alll(lIi&c" p"nj~Hr$ llJ,pl,'es!iiQn., r plu!!! sim-
C:est lin Jibtnme .d"une a'l)d~~ {rO'Ì~e.~ Ç{ui ~e Ut i " ,pl~s" Jl~\U: dj~ la ~êm~ t;ftOI>Il, N{lu~, p'avipp$
d'a,ilbleurs . sur soo vi.sa.g·e... tt~S ~i<;talw·\d. aUJ: I ' " ~} ~II bel\Qio" <te ÇIlS deu~ . lUot!! préteQtiQI.!J; U
lèv'fespi'l1I~ et ~'M,.·fl·~llÇU~~S,I\1J ~ tQn. volon-' "i, \ fa.lltlit 'Jlll \Bls!iM !lU latin, pù, l'~tyg'IP.I.Qgie les
t;tî~e,. a~ i1~z aqqWn, o.p ,y~\. ~e 'F~o(H ,~;rqnq$it ;toij,\ ,,1I,\ttr~ls, "
M, V~r~!i s~ ~~ J!qnWn:W~: It'\éd!l,itl'l~ r~i,- '.,1 ,:p. ~.ppel "
~tS , çJ~.;I' f,;ffii~\r~, un.~ q9H:Wlln~ liu.lf'4I\1. l.«r,:fr~\l.t ) i' lo ' .. ' .

ll!r~Î ll>ll\)'~ Let,: ~p~, jIlt ç~~:vgll.\>re ~'î'p1.~, La~ .1 ,l, " c I~ y a longtenllwqq'(>Q ne vou.s a V'I1 I -
iq~~ ple~\le, ~'W~A.E(~fo~ i\, l'lthclt, cJe so\WÇ-ils1 " \ "'", Oul. fili é.l~;trois ",9i{l arrêté. »
bt~ ~n.\u~~ " l • ''l' , ,; • , " '. .~.:.~ne .3rrêtÇ. ,», PQursj~nin~r c êJiN 1ll'{lla(,Ji! »
Cet amou:reux 'de la 1utte politiqui;, 'd~tltnt. ßtl. .1' : . . '~l!.~s franç.t}js; ,pn ,.!'l'CIl tro\l,v~ ~"çun eJflm-

!tJ.I'4f!, !l.gQi~ tell ~{\f,~t.II': il en' Il çipq, ce qui ~ : "". .. ( 'V'Ie' .,~i\1l'~~iU\'~, fil faqt <tiN :, c J'ai çlé SOIl,~ ,
~~.~,Co.N 1lpß, gl~'\l~I.'e!9'p~ws>aQijit~. Jl jJ aU>8~i" . l " ", ." " frant ... j'ai gardé la cham~rt: ~I'Q~ mois ... rai
cinquànle ans, œ qui est un be'! 4~.'·, '. t ,', ".été trois mois sans pouvoir &ortir ... sans pouvoir

:~mvaUler. a.
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De Jennes bandits

l Qùätl:e' jeunes gens' dé 'la société 'de Londrèt
. ont' été arrêtés. Ils sont accusés d'un vol de
: diamants c~i.g !Ila"" LI!Il grand hôtel de West
: Epod.,

, , "Vl~e~ndie 'd'un' tbéAtre roumaIn '. '- ~;' , ' .
l , • I .I;>~ijx femmes 9pt péri dans I'ìncendìe qu] Ij\

-détruit un immeuble abritant plusieurs salles de
;spectacles de Bucarest, Leurs cadavres carbo-
ln\.$é~ ont :é\é découverts dans les décombres. Il
s'agìraìt d'ouvreuses de théâtre.

SUISSE

.,

t.'l (,

G. T.
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la leçon de Noël
La fêle de Noël est, de toutes les- fêtes de

I'Oocldcnt chrétien, La plus populaire et la plus
'aimée. Elle est la plus répandue et la plus
universelle, celûe qui, dans tous les pays, est
fêtée par toutes les classes de la populaüon
avec :a même allégresse, ceble qui apporte dans
tous les foyers un peu de joie et de bonheur.
Nom, c'est la fêtc de la famille, Ile l'union, de
la eoncorde. C'est la fête où l'on oublie ses
misères, ses déceptions, ses soucis, pour ne plus
penser qu'à la douceur de vivre. C'est la fête où
les plus anciennes el les plus charmantes tra-
ditions s'épanouissent. En ces temps de haines
et de luttes farouches entre les hommes, Noël
apporte un message de paix, une trêve.
Hélas I en cette fin d'année 1937, dans com-

bien de pays cette fête de Noël ne sera-t-elle
qu'un jour comme les autres, plus triste, plus
amère peut-être encore, parce que les hommes
sentiront plus lourdement le .poìds de leur
destin. En Russie, dans toutes les usines, les
ouvriers travailleront à qui réalisera le plus fort
rendement, au rythme accéléré des machines;
aucune cloche ne viendra, dans l'atmosphère
sereine des belles nuits d'hiver, apporter aux
gens un peu de leur douce gaité ; le complot du
silence s'est établi autour de cette fête divine,
dernier vestige d'une civilisation bourgeoise et
capitaliste. En Allemagne, de puissantes organi-
sations essayent de paganiser la fête de Noël en
la représentant comme un souvenir des anciens
Germains, comme une forme de leur culte ido-
lâtre que l~ Christianisme s'est approprié sans
aucun droit pour' l'adapter à ses dogmes et à sa
liturgie. La fête de Noël sera une nouvelle occa-
sion d'opprimer les consciences.
Dans d'autres pays, la fêle de Noël n'arrêtera

même pas la tuerie à laquelle se livrent récipro-
quement des frères de sang et de race. Il s'affron-
teront, plus acharnés que jamais à se détruire et
à s'égorger. En Chine, les belligérants sont certes
dans leur immense majorité des païens, mais il
est briste quand même de penser que,en ce jour,
des lointaines régions de l'Asie vivront la plus
odieuse et la plus in jus le des guerres, la guerre
du pirate contre l'honnête homme. Il est triste
d'assister impuissant à la veulerie des nations
civilisées devant ce scandaleux brigandage.
Quant à l'Espagne; lès gouvernementaux ne lais-
seront' pas aux: nationalistes le temps de fêter,
par quelques 'instants de repos, de prière et de
fraternelles agapes, le jour qui leur est certaine-
ment le plus cher. Ailleurs encore Oll ne parlera
que' guerre et révolution.
Il n'est pas rassurant, le bilan de 1937. Et l'on

nous' assurera que l'humanité progresse I Elle
progresse, certes, mais en spirale, en zigzag. Et
nous nous trouvons dans une époque de régres-
sion, à l'intérieur de la boucle. Reportons-nous
à quelques siècles en arrière, à une époque où
l'Europe était, sans doute, dans un etat continuel
die guerre, mais où du moins, à certains moments
de l'année, tous les partis interrompaient les hos-
tilités et respectaient la « trêve de Dieu > •. S'il
n'existait pas de communauté internationale au
sens que nous donnons aujourd'hui à ce mot, il
existait au moins la communauté des nations
chrétiennes, lien aulrement plus fort et plus sûr.
Cette. communauté avait fait réaliser à la paix,
nu droit et à, la justice, des progrès beaucoup
plus grands que tous nos congrès internationaux
modernes où d~s hommes se rencontrenl avec le
5e111 désir de causer des ennuis au voisin afin
d'en faire profiter leur pays.

La fêbe de Noël n'apporte plus une trêve anrx
guerres entre les peuples. La communauté des
nations chrétiennes a faH place à une commu-
nauté internationale chancelante où la justice et
le droit doivent céder à la force. Que du moins
chez nous, dans notre pays qui fut toujours un
symboJe de paix, la fête de Noël soit célébrée
avee dignité, qu'elle garde son véritable sens,
qu'elle soit surtout une oeeaslon pour tous d'éta-
blir une trêve aux , luttes, aux querelles, aux
calomnies, aux médisances, aux méchancetés de
toutes sortes qui empoisonnent la vie quetldlenue,
Si nous .ne pouvons rien faire pour la paix
universelle, lâchons au moins que, dans le cercle
étroit où nous vivons, nQUS puissions aider à
faire régner plus de justice et de charité..........................

AVIS
En raison des fêtes et de l'interruption· qui,

par le fait même, intervient dans l'activité des
groupes de jeunes conservateurs

. L~Page des .JeunesConservateurs
ne parattra pas 'pendant 15 jours, soit la veille
du Nouvel-an et le 'vendredi 7 janvier.. ' ..
Au, vendredi 14 janvier la prochaine page I

, ...........................

Pour la formation civique des Jeunes

Discipline bien ordonnée
inconnu de nQS voisms, le confht est tragique
qui s'élève parfuìs, au fond de notre cœur, entre
ce que nous faisons et ce que cette loi per son-
nelle exiger ait que nous fi.s.sions. Aux heures
où nous avons sereinement pensé à notre devoir,
nous avons résolu de le suivre. Nous nous som-
mes. fixé une règle de vie que notre intelligence,
éclairée par la lumière de la raison el du chris-.
tiao isme, nous représentait comme capable ·de
nous amener au plein épanouissement de notre
personnalité moraìe. Mais une suggestion mau-
vaise est venue, le mal nous a sollicités, la
paresse lâche a détendu la bride de nos réso-
lutions : nous avons désobéi à nous-mêmes.
Certes, des faiblesses de cette nature sont

oxpllcables. Quel homme, si parfait soit-il, n'y
tombe à !>QIl tour? Et 1>3 joie de se ressa isir
après une défaìlûance, de se re/lever après une

chute, est d'un ordre élevé.
Il demeure évident, toutefois, que, plus nous

serons f ìdèles à cette loi personnelle que nous
aurons édictée pour que nous n'ayons jamais
à rougir de nous-mêmes, mieux nous remplirons
notre rôl:e de membres de lia société humaine,
de citoyens d'un pays dont nous voulons, non
seulement le bien-être matérìeâ, mais encore,
mais surtout : la dignité. ..

« Charlté bien ordonnée commence par soi-
même " dit un proverbe, agréable parce qu'ill
absout parfois de Œ>elitségoïsmes. Songeons
cependant que : « Discipline hien ordonnée

En cette époque où tant d'hommes font fi de
toute autorité, réclamant tous les droits, refusant
tous les devoirs, Il en est qui ont onc véritable
!l'ingale d'autorité. Ils appellen t des chefs, Ils se
feraient même assez bien' à l'idée de voir Je pays
courbé sous la cravache d'un dletateur; Le spec-
lacle de ce contraste - qui parfois s'observe chez
le même individu - serait, dans bien des cas,
d'un haul comique s'il n'était 'P·as, en général,
une ìlìustratlon, tournant à la caricature, de la
singolière confusion des idées dans laquelle nous
vivons. Jugez un peu : On réclame un chef, à
poigne, un gouvernement fort, une autorité qui
ne barguigne pas. Mais on réclame cela : pour
Je pays et l'on n'en veut pas pour sol-même, pre-
mière cellule de la collectivité.
111faudrait, quand même, songer que, si la dis-

chpline est un bienfait nécessaire dont l'absence
condudt les peuples au désordre et à la ruine, elle
doit régner du haut en bas de l'échelle, Or, l'in-
dividu est tout au bas de l'éohelle. Il doit donc
être le premier élément dlscipliné. Comment
voulez-vous qu'un édifice demeure debout si la
pierre de base se disloque el s'eff rdte ?

Ainsi II est une discipline individuelle, per-
sonnelle. C'est celâe vque .fiOU6 devons imposer
nous-mêmes à nous-mêmes, en prenant noire
conscience, nos prlnclpes pour seuls insp ir a-
teurs, pour seuls guides. Nous devons être notre
propre ehef, nous créer à notre lisage une loi
stricte ... et lui obéir.
Bien 'qu'ill demeure stlencieux, solitalre, commence, aussi, par soi-même .• Ern. C.

d'un •ancienPropos
Pour peu que vous ayez des contacts fréquents, d~nee de notre époque à vouloir tout critiquer.

aussi bien avec les anciens qu'avec les jeunes,. I,ÎesLcitoyens de bon sens doivent réager contre
ainsi que des relations suivies .avec des milieux i,c' He marrie de tout remettre en question comme
les plus divers, vous constatez,. non jsans amer- si rien de bien n'avait été fait jusqu'à présent,
turne, combien la méfiance systématique et la ou comme si aucune doctrine raisonnable n'avait
celtique fucile sont conmÎunes iì beaucoup trop de présidé à I'organisabion de la société actuelle.'
gens avec lesquels la discussion devient rapide- N'oublions pas qu'lI est plus facHe de démolir
ment pénible parce qu'elle n'offre pas les garan- que de reeonstrulre, Dire ce qu'II faut supprimer
ties suffisantes susceptibles d'assurer quelque est peut-être bien; mais préciser ce par quoi
utì'lité à un échange d'idées. Tantôt votre inter- Il faut le remplacer est certainement mieux. Fort
locuteur s'obstine à étayer 60n argumentation heureusement pour notre petite république, i,l
sur de prétendus faits qu'id s'est bien gardé de est encore assez de citoyens éclairés qui ont la
contrôler lui-même ou de faire' vérifier par d'au- ferme volonté de s'intéresser à la chose publique
tres, et tain tôt j.J prend un malin plaisir à vous en apportant le meilleur esprit à l'élude des
surprendre et à vous étonner en jouant à réformes, plus économiques el. sociales que P()Ii-
'l'homme parfaitement renseigné, mais dont les tiques, que la dureté dès temps nouveaux impose
graves confidences ne sont," en définitive, que des même aux régimes les plus solidement établis.
propos inconsidérés ou déjà plusieurs fois dé- N'est-Il pas vrai qu'on peut franchement s'éton-
formés. Combien de fois votre véhément par- ner de voir des ainés que la vie a, sinon comblés,
tenaìre ne prend-Iì pas son unique intérêt per- du oioins largement servis, être pessimistes au
sonnel pour seule base de sa discussion! Corn- sujet de l'état présent de notre corps social et de
bien des Ioìs le pacti-prìs, la jaJousie ou Ia volonté ses chances de redressement? Eux qui onl déjà
de nuire n'ont-Ifs pas enupoisonné n'os relabions effectué la plus grande partie de leur voyage
. amicales et, de pllus, porté préjudice à un ou dans des conditions assez confortables et qui, de
plusieurs absents l , 'Plus, ont l'assurance de pouvoir le continuer
En mettant de côté la méchanceté (lui carac-' sans trop de heurts, ne devraient-ils pas cultiver

térise pns mal d'individus, et en faisant même l'optimisme pour leur bien propre d'abord et
àbstractlon de l'esprit de dénigrement qui est pour celui des autres ensuite? Bénéfidant d'une
le propre de bien des citoyens, il reste mal- riche ex.périence, n'ont-ils pas l'obligation d'en
heureusement acquis que notre époque souffre faire profiler leurs cadets qu'jls peuvent encou-
intensément de ce. mal par trop colleetif qui. rager de leur blenveitlance. et gu,id,er pa.r leurs
s'appelle le donte. Et pourquoi tant de gens bons' consens? Connaissant les loégitime's besoins
doutent-Ils de tant de choses? Tout simplement de la jeunesse el pressentant unepa,rtie des
parce qu'jls ont perdu confiance en eux-mômes, réformes à opérer dans la <structure de la société,
puis en leur prochain. Petit à petit, la méfiance les,ancien·s. n'ont-Ils pas la possìbitìté d'exercer
s'infi;l,tre au sein de la f'amìlle ; Cible s'exerce vis- une aclion posibive en vue de réaliser peu à peu
à-vis de la société et finit par atteindre les pou- ce .renouveau social dont bIs ne pâtiront guère.
voirs PUbJi.C6 et l'Etat. La méfiance el le doute mail! qui marquera 'la fin d'Un cauohemar.
savamment cultivés pour des motifs très divers pour bon nombre de ceux qui les suivent el,
par des personnes intéressées, mais non inté- tout naturellement, les envient? Quiconque a lieu
ressautes, font grand tort surtout à J.a jeunesse d'être satisfait de son sort n'est-rl pas tenu de
qui, Soion n'y prend pas garde, arrivera à nier fournir son effort ,à l'œuvre commune et de
les nécessités les plus évidentes et les principes consentir un saorìf'ice sur l'autel de La justice
les plus SÛt6 de sa vie normale en tant qu'mdi- plus encore que sur celui de la charité I
vidu comme en tamt que ci-toyen. Et Dieu. sait • Par contre, quoi de plus compréhensible que
si les jeunes ont besoin de foi et d'espérance les lamentations des honnêtes sans-travail, et,
pour surmonter les muHhples. di,ffieuHés qui leur lorsque le malheueeux chômeur est chargé de
font présentement obstacle et résister aux nom- Iamìtle, mesure-t-on toute" l:am.~Ie<u,r de ses
hreuses tentations qui les assajllent. Il imrporte angoisses I De même, se représente-t-on nette-
que, plus que 'par le passé, leur vie s'imprègne ment cette lmpressiormante proportion de jeunes
de certitudes afin qu'ils aient le Courage de pré- gens braves et capables qui voudraient entrer
parer sérieusement leur avenir; j,J faut, d,e pa,us dans la- vie .et ne le peuvent pas, ou plutôt sont
en plus, qu'ils .puis·5e'Ilt compter sur la bonne .condamnés à -la subir, ce soleil qui la réchauffe..
volonté générale qui leur offrira des possibilités c'est-à-dire une saine et régulière occupation leur
de travail leur permettant d'affronter }la vic en' assurant le nécessaire? Leurs plaintes amères ne
véritables hommes, sont malheu re usem en t que trop fondées, 'et ils
En' attendant que tous : chefs d'enbrepr-ises, sont parfaitement excusables d'être souvent

maisons de commerce, sociétés, autorités, etc., tristes et parfois .'d.ocO'uragé-s, voire mêJme désem-
rr.alisent d'il'ns ce domaine toul leur dev,oli,r, c'est- p.ar·és. Nous .d,j,rons, proehainem,e1lt leur droit de
à-·dke le maximu.m de leurs possibilités, Il y a se ,~oup.er !UDIi ql,1e ~ railQllS d'ell»éu'er.
lieu cependnnt de s'insurger contre. ecttPo ~- J.-L. J.

CHRONIQUE DES SECTIONS
Aux sections de jeunes conservateurs

L'activité des groupes sera nécessairement
interrompue pendant une quinz aine de jours, en
raison des fêtes.
Mais que, sitôt la fêle des Rois passée, les

présidents de groupe veuillent bien reprendre
l'activité pour que la vie des sections n~ souffre
pas. de celte interruption. Il faul aboslu.ment
que les groupes soient bien vivants ce printemps.
Nous rappelons que pour obtenir un eonféren-
cier pour une réunion de section, i,1 n'y a qu'à
s'adresser au Bureau cantonal de la Jeunesse
conservatr-iee fr ìboorgeoìse à Fribourg, Place de
Notre-Dame 162, téléph. 18.69.

"p,{U COII.6.eith4 gé.nbtaf
p,owt, de« pJtUtte6,!

Après la récente assemblée du Conseil géné~
rai dr. Fribourg, nous avons entendu divers
propos qui nous suggèrent les réflexions sui-
vantes :

En période électorale, il ne manque pas de
citoyens qu'; se plaignent de ce que les partis
politiques couchent sur leur liste de candidats
à upe fonction publique, telle que conseiller
général, c des types - pour employer leur
expression -- qui n'osent jamais dire le mot
dans les assemblées et vont s'asseoir béatement
sur leur sièqe" de conseiller général sans ouvrir
les feux d'une discussion chaque fois qu'ils le
jugent opportun ~. Encore que cette observation
ail, une lois ou l'autre, quelque chose de fondé,
Oll aurait bien tort d'estimer qu'un citoyen revêtu
d'une fonction publique l'exerce plus ou moins
bien .~uivant qu'il intervient plus ou moins sou-
vent et plus ou moins à propos dans les assem-
blées où il siège. A preuve le cas de M. le con-
seiller national D\uttweiler qui, à Berne, croit
indispensable de dire son anis SIN tout objet
soumis à la délibération des conseillers nationaux,
prolongeant ainsi inutilement des sénnces qui coû-
tent cher I Si au moins, grâce à ces interminables
palabres, le char de l'Etat avançait d'un centi-
mètre, mais ce n'est ordinairement pas le cas
parce que ceux qui les font mettent le plus clair
de leur discours à critiquer ce qui a été fait et
ne proposent rien ou si peu que rien pour l'avenir.

Entre lrop parler et ne 'rien dire) il y fi place
pour le suge exercice de sa [onction de maI/da-
taire du peuple, dans quelque conseil que ce
soit I Et nous n'approuvons pas ces citoyens qui,
après une assemblée du Conseil qénérol, se font
la gorge chaude au sujet de certaines interoen-
tious qui ne sont pas si déplacées et ridicules
qu'on le Jaisse entendre. On n'est pas conseiller
général pour des prunes, que diable, et l'on a
bien raison d'attirer l'attention des édiles sur l'état
délectueux d'une chaussée ou d'un trottoir, sur
l'enlèvement plus ou moins hUgiénique des
balayures et sur la nécessité d'un urinoir dans
une rue - mais oui, pourquoi pas'! - Les con-
seillers communaux qui ont la responsabilité de
J'ordre, de l'hygiène, etc., peuvent ignorer certai-
nes nécessités - qui leur en fera grief dans la
complexité de leur fonction'! - et c'est bien le rôle
des conseillers généraux de Jes leur signaler. Il
n'y a donc rien de comique dans certaines inter-
ventions et n'en piaisanient que ceux qui ont
l'esprit à rebours! Que nos conseil/ers généraux
prennent leur rôle au sérieux : on aurait· mau-
trais gré de Je leur reprocher.

«Doite aD~ lettres))
Un jeune conservateur de la ville de Fribourg,

propriétaire d'un petit commerce, nous écrit
pour nous demand r de recommander aux jeunes,'
conservateurs une solidarité pratique dans leurs
achats à l'occasion des fêtés.
Il est bien évident que la solidarité dont les

jeunes conservateurs font un-. 'mol d'ordre doit
se manifester pratiquement. Elle peut s'exercer
de toutes sortes de manière' : tel qui jouit d'une
influence recommande un camarade; tel autre
trouve une occasion de travail pour celui qui
n'en a pas; il y a une multiplicité de services
que l'on peut rendre à des camarades quand on
a véritablement au cœur, ce sentiment de la soli-
darité, de l'entr'aide qui doit 'animer les jeunes
conservateurs.
Il est précisément des membres de nos groupes

qui,' pour « se débrouiller • comme on dit, se
sont lancés' dans de petites entreprises commer-
ciales avec un courage et un esprit d'initiative
qui méritent mieux qu'un encouragement tout
théorique.
Sans faire de tort à qui que ce soit, les jeunes

conserva leurs et leurs amis peuvent bien, au
moment des fêtes où l'on fait beaucoup d'achats,
penser' u~e fois ·ou l'autr~ à ces petits magasins
où le patron qui les accueillera portera à sa bou-
tonnière l'insigne de la ieunease eonservatri6:& J



CALENDRIER

Dimanche 26 décembre

Saint ETIENNE, premier martyr
Saint Etienne était un des sept diacres choisis

par .Ies apôtres. Il fut lapidé sur une place
publique de Jérusalem, ne uf mois allrèsla mort
de Jésus-Chrìst. .. "",'" ..

Lundi 27 décembre
. Saint JEAN, apôtre et évangéliste ..

Saint Jean, après avoir écrit son Evangile,
~ouffert l'exil et composé l'Apocalypse, vécut
Jusqu'au Lemps de Trajan; enfin, brisé de vieil.
lesse, il mourut en l'an 101.

,. Monsieur Jules Levral et ses enfants, les
familles parentes et alliées, profondément tau.
chés des nombreuses marques de sympà:thie
reçues lors de leur grand deuil, remercient bien
. sincèrement toutes les personnes qui, de Près QU .

de loin, les ont entourés de leur affection .et
leur ont aidé.à Supporter cette cruelle

Secrétaire de ta Rédaction : Armand Spicher

<J.ut,Il'Z'-~ à vue
24 décembre

Votre salle préférée- Tél. 130n
Dès dimanche et jours suivants

Achat Vente
H 6~ H 72
21 57 21 65
174- 174 SO
22 ']0 22 80
15 10 1& 8(\
4 29 4 8fl
73 20 73 50

_2_4_0 _1_5__ 2_~_O60 l'

Paris 1100 francsl
Londres 11 11VI'C st.)
Auemagne (jOli marcs or)
Italie 1100 Iìres:

Prague (100 couronnes]
New York 11 douar:
Bruxeues (100 belgasbOO fr. be lgesi
Amsterdam 1100 nortns.

A.
LIVIO.-SONOR E

Une seure et unique représentation
DIMANCHE 26 DÉCEMnA.E, A 20 H. l30
Le célèbre chasseur de fauves FHANK BUCI{
a réalisé 'C ft li es "I: T CRifFES

dans la forêt vierge dé la Malaisie
ILA JUNGLE QUI V]'l' A NOS YEUX)

plus bealA des f.jI~5 d'~ventul'es
. Il est prudent de réserver ses places

Crèches complètes composées de 12 sujets
Hauteur des sujets debout 8 cm·1 ID cm If! cml M cm.12o cm 125 cm

Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr.

Plastique ivoiré - _. 5.- 7.50 16.- -
Plastique décoré, ml~rlthe - - 22.~ 25.- 50.- 70.-
Carton américain 13.- -' 18.- - - 48.-
Grand choix de Crèches complètes lì 3, 12 et 20 pièces, en plastique
dl:coré riche, de toutes grandeurs et de to .... prix.
qrottes et étables avec éclairage éle~trique, de Fr. 8.- à Fr. 25.-.
Crèches en papier".

Hauteur des sujets debout
,.

9 cm t2 çm, HJcm 2/ cm. 125 cm.
Fr. Fr. Fr. Fr. I Fr.

A 12 sujets 9.50 13.5.025.- 35·~142.~
A 20 sujets 16.- 22.50 42.- 55.- 65.~

ßtèclie", ~1èt~, aoee .gw.tœ et ,édabttuJ~électdque
Diverses gl"andeu/"S, il Fr. 20.- 35.- 50.- 70.- 80.- et 12~.-

ßdefie4 et éta6le6 atteC éct.aVtag.e ~ MUtA· W.-p~ge~;
Diverses grandeur$, de Fr. 8.- ~ Fr. 25.-

EI.'••••IM JéfC •• "
i Cm. 8 Cl1l 12 cm. t5 erti Mcm.

Fr. Fr. Fr. Fr. Fr, .

Plastique ivoiré, sans crèche 0.45 0.60 0.90 1.50 3.50
Plastique IVOlré,a~ec ctèche 1~25. 1.40 .1.90 2.50 5.-
Plas·tlque décoré tni-rIChe, sans crèche -,2.- 2.50 3.30 6.40.

Plastique décoré mi-riche, avec crèche - 2.80 3.50 4.30 -
En cIre, ·avec crèche - 2.20 - - -
.-erH ••••••••••efll ,'ell.llifli Hé.t.lré·.lle •••

lVIARIE ~ JOSEPH. ,. BE~GE~~ i-I ROIS
..

Hauteur des persennages debout 8 cm. 12 cm. t5 /:rtI Mem. 25 cm.
·Fr. Fr, Fr. Fr, Fr,

Plastique ivolré - 0.50 0.70 1.50 2.50
Plastique décoré mi-riche ..... 2.- 2.50 4.- 6.40
Carton amérlC31n .1.- 1..50 ' 3.50 - -

Anes. - BOI'ufs- 'Moutons- Dromadalrè.aveo 8uld~.
Etoiles ":" Palmier', etc., etc.

Papier-rocher pour crèches I 30 otmt. la feuille

i ! " " ., ! f,
. .

üa« ~i~tai~iQ~ 8~..rP""e, ""'''''9··
Boulev. de Pérolles

.' ,
Plabe St-Nlc'Olas

:1 •

Cinéma ROYAL
Toujours en tête avec Ses films et sa

Aujourd'hui : • Demain :
Soirée Ù 20 h. 30 Fermeture obligatoire

PREMIEU PROGRAMME DE FßTE
Une œuvre magnifique cl prodigieuse qui
une impression de grnndeur et de perfection

L'APP~JL D:G'LA tTlß
VICTOR F~ANCIEN

Une carte d'abonnement du
Cinéma Royal est un cadeau
apprécié de tous.

homme, 22 ans,
Suisse allemand, robuste
el solide, cherche pince
CC)J1lIUC CHARRETIER
ayanl l'occasion d'upprcn-
dre le f'rnnçaìs, S'adresser
au bureau de placements
J. Zililmann, Herqisuril
p/Willisau (Lucerne), où
l'on demande encore des
places pour d'autres ou-
vriers agricoles. 38298

! Jeune bomme
Il 28 ans, sérieux, hou
trayeur, cherche place
I de préférence dans ln con.
trée d' Arco ncicl- Treyvaux.
S'adresser à Pub licitas,
Bulle, sous p. 7700B.

A LOUER
ù Granges-Paccot, M'AI-
SON d'habitation corn-
prenant 3 chambres, cui-
sine, grange, écurie, un
peu de tcrrain. 10346
S'adresser à Baumeyer,

Granges-Péccot.

A louer
appartements de 2 et
3 chambres, tout confort.
I S'adr. M. Kappier,
~ue Louis-Chollet, 12
I 1ö346 Tél. 3.15.

AU FRIBOURG
d4 26 .décembre au 2 janvier tous les soirs

au Ca f é - Bra s se r ie

reproduction sonore
Dimanche:

Matinée à 15 h.
Soirée ù 20 h. 30

laisse

Renée DEVILLERS

Genève

Pf\Ul

A

Librairies St-Paul
Fribourg

FAIRE-PART

le réputé orchestre belge
(8 musiciens)

.~

St-Sylvestre
[vendredi 31 décembre)

GRAND DINER OE GALA
suivi de soirée et attractions
avec le concours du mêmc : orchestre.

(Prière de demander programme détaillé)

Dimanche 26 décembre

·ea",,,~ée.-&nced
à l'Hötel du Lion d'DtAmis du F, C. « CENTRAL »

Demain soir, dès 8 h.

au Café au 'Paon

Ar'bre de '-Noël
IIMagasin de vente

IIIRlYOCIE
et ~teller'de r;;atlons I

BOSCIHII
Nouvelles Glaces-Antigel pel'l"ed,lonllees
Nouveaux perce-broulllards très puissants à
inclinaison automatique, essuie-glaces, bobines,
cornets, dynamo démarreurs, intérieurs de
phares pr voitures américaines, accus Oerlikon.

Réparations garanties.

Il
TéL 1004 E.NEUH. AUS Pérolles, 1511
Electro-mécanlclen Fribourg

'Enchères de bois
Le jeudi 30 décembre 1931, dès 13 h. 30,

le ,Conseil communal de Cor)olens exposera
en vente, par voie d'enchères publiques :

15 m3 de billons, 15 moules hêtre el sapin,

20 tas de perches et 20 tas de branches.

Rendez-vous des mise urs à la Distillerie.

Les possesseurs de pons de parlicipalion de la
série J. C. sont priés de venir retirer leur avoir,
tout en songeant qu'on peut trouver le cadeau
idéal dans le magnifique choix de plumes·'
réservoir de la 193·6

Papeterie J. C. MEYER
Paul Meyer, .ucc.

rue dos Epouse.

Le chef de cuisine
ne tarde PilS à appré-
cler les avan tages de
In 'batterle D. R. U.
Il y prépare SèS spé-
cil\lité$.' car ·l'aspect
pll\isant des petites
marmites rend les mets
encore 'plus appétls-
sants, 47·15

E.. W.~ssmer S. A.,' fribourg.........................

AVRY-DEV,ANT -PONT
Invitalion cordiale !--.~. tenancier,

Spécialités du Buffet
du 25 au 31 décembre 1937
Samedi Ris de Vcau Glacé

Princesse 3.50
Dima'nche Tournedos Sauté

Rossini 3.50

Le Pìccata Maréchal 3.-
La .Tête de Veau
Sauce Ravigote 2.50

Mercredi La Croûte aux Morilles
à la crème . 2.50

Jeudi Les Raviolis
à la Niçoise 2.50

\

Le Turbot Poché
Sauce Hollandaise 3.-

Tous les samedis :

Spécialilés de 'ripes
Pour les Fêtes :
Demander nos menus
spéclaux à 4.50

Enchères de bOis
La commune de Posat vendra aux enchères

publiques, mercredi 29 décembre, à 13 h.
précises, environ 40 tas de b9~S, 30 tas de

branches, 800 fagots refendus, 7 moules de

fayard. 16348

Rendez-vous des mise urs au bois des Troncs,
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Nouvelle, flnanelêr,esr,r"'- 'r- .., n~;,'~l"N.~r; -,It-' fi;' " .... ,.,,;;

s ~I'" ..... ~ '!t,~$.~ "~{ t,,) j. ç

La Monnaie anglaise
La'Mòl:ulàührciyalé' 'ae,·tonareìii'R""Pl\~' frqppé

moins de 3~4,OOO,OOO pièces de monnaie en 1937,
ce qui est le chìffre 'le' plus élevé 'de, son .hìstoìre.

,'~ ' Loterie de I~Presse tesslnolsé '
, " '" ' - l " ", , ~' " ,

La vente des biliet~ a été terminée hièr. Ne,
partielperont au tirage que les billets _vendus,
Ce système, comporte un; S1JfFr-oH de co~tfôlfl;,
et, de (le f'lIit, le tirage doit être renvoyé de
,q,uelquell jours..

--h; tH. d-

AU,TOMOIILI$Mf1.. \
l', ;.

"l .c ~ ·n
LES

Le championnat suisse def~qth~l " "
Matches -da dimanche, 26 décembre ':'
Lìguernationaëe, 'fin du premier 'tour rtuœl'Tie;

Lugano; Young-Boys, Bâle; Lausanne, Gr,llß~hotp.
pers; YoungJ_ FeJ.lows,· 'SeFvette;' '-No,!'dstérn,
Berne ;' Bienne; Gran1ges: . .
,Première ~1i~ue: ~u~r.~,'~ Winférbh.our: "

: I. ", il .

\'1'

.', , Le football InternaHonà.i
~. t ! ';. ; , ft I •

j" ,LIl !;~Ì't!ìiQn .teQl\<"iqI,J!Ç de ,f~S!'iooillti~n
suìsse de fqo\J)IlH s'est ÇliÇC'lJ!péjl, !lallll 1$1' derntëre
~~a.,n<C~i d,~ la 1~(éparatlQn et d.1) l'~tN!,'~neP1en't de
l'équipe lH\tiOJ;lll<le. .en, .vue d~~ nombreux matches
qqÎi ~r~t j9\H~1l :Ill! :PJ"intemps. 'On' a reaoneê
il enSllgflf Q.!ltì 4>q'urp~ ip.Oiur [es :opP6Ser à l'équilJire
1l3tiQuwlt .. AvaUIt. l'l' Jl1lltoh! AHemàgne.Sul8Se 'du
~ ì f~v.,iflll, il ~1ßß'ne, :deux- daUl1:àIHfli3 de joueuss
llElrM!'c6Il;VQqUßs' à -lin entrafnement en eiYrJ.\'rijun
~t iJl est -probabde qu'on s'en Hend,l'B, 'A oe:Sys.
4.ème P!llH'~' l~s autres ·mabehes intem'al4ònoauif!;'

. ..' ,( it,' . j , ~ l!;

A.wbeq ~'IJUaqucr., aU record, d~ARhamb.u'.
. • l.. • -t'l, " ,-" vl",

J)an~ l~ co~n~ i~piv~qp~Il,;~, Gonq~la nÌ;~I}.-
.t,f~.. :> Q<u TO,utrc d~ ff.ap'c,e, de rit.e' ~ Ii-A~,. !l~
Suisse ;\IJ}'~.rg f\lqe..lll~iaJeu.r, ' ,.,,:.,

.W l!;!\ P!\~ :Qu:~i~ ~,a.~le. ~r,{Q(m!l-nqè.ll'tìlil
.f(it fQJ:\ p(OIQa\:\le qlùm dl~bu\ <lit ,PJ:intetß!pl' i~
~l:r3 1Jne. ;.teI}tati~~ Cqntf~ 1ft· 'reço~ de :J\tllUlJle
,V~~.!\I-Irice ~t'Chwmbap~\. , '" :,.,

, 'j , t

SOCIÉTÉS
......-.. l' .. ,

DE FRIBOUR(f"
. "
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.' t. f. ,1. '~' l'' ,_
« Notizie Sill' eantene 'Ticino }} surfait, de père de l'Instruction publique tes si-

noise, Le' rôle de cet homme' de gauche.' prête,
à plusieurs points de vue, à la critique, surtout:

.en ce qui concerne la période de sa vie i politi-
que tessinoise; d'ailleurs, ,l~. critiques violentes,

Des' 'Presses 'de l'J stitûto '.'Bditoriele: TIcinese, de tP.~Jlle qlW)es apothéoses J ~nthousia~.tes n~. lui
de ..Belliuzone et Lugano, .•s-mt sortis, i;l y. a. quel- 'ont pas manqué, . ..' f' _ . '

que temps, deux ouwJgês,. qui' m~i1èllt d'être ; : La.jréunion.jdes lettr~s - .de" ce per~onnage, à
sìgnaìés. ' i; '!' W~etiy,iJé ~i: 'IHj!nse et m,u1itip~e! ne, pe\lt, pa~, ?e

Ces volumes sé presentent 'sous 'une :fòi-ime'; pas être saluée avec plaisir et intérêt ·par,le~. his-
élégante, Ils font :hörinéuÌ' à l'Istituto Editorlale.) .toriens suisses. Le gros volume débute par une

'Le premier des 'dt!ùx' ouvragesc'est celui: dei ibiographie,: ~~:;,som~aire,:a~alyti9ue. des lettres,
l'ancien conseiller d'Etat tessinoÌlS;· 'M, A~'(;)ni~l lune ,cou~te nO,tice biographique .de, chacu~ des
Galli. 'Il porte 'comme titre : Notizie sul cantone destinataires 'de,s .lettres et une, b~bbo,grapllle sur
Ficino et comprend trois gros volumes, avec un Stefano Fran~clm ,: le tout rédigé soigneusement
total de 163p pages. Le cäractère de cette pubbi- par M. Jœggli, Suit .~e texte. de ?77 lettres, dont
cation est historique, politique et statistique. la plus grande, partie sont médites, ,
L, é ' bi' . l ,. d l Plusieurs de ces documents sont d une réelleouvlrage a re pu le sous es auslnœs e III . '. . ," -, ',' .. ,', .' é '
So "Lé dé 'd t' tessi 'oélêbré valeur, SOIt pour porter un Jugement plus qUl-

me. mope ~u ique . ·e~Sln<YIse, qUi a , table' sur cet homme 'soit pour mieux apprécier
en 1,937 le premier oentenaire de sa fondation. ;.. é é . ' , l't' d" 'l' d' ,.' .' ... certains v nements po I lques u ml leu u

Ne pouvant pas entrer dans les détails ide ces X'IX' e ièèl . D' l l tt 'u é it d
' , , m SI e, ans es e res qu I a cn es etrois gros volumes, nous nous Iìmiterons à, dire 'B .' F .' ît t

, " , , erne, a ses amIS, 'ranSClnI appar,a sou venque louvrage est d une valeur Incontestable- 'l' t d odé t',. . t' it f'aì la', ';.,' " t comme un e emen e m era Ion e sar aire
comme !>OUT'C~ d,ll1JOrtmalho~, ,surtout au pol~ part de la mesure aux radicaux tessinois, au L'hydravion ", Ueutenant-de-VÎdsseau-Parls ,.
d~ ,v,ue orgam5atù~n et statìstique., Le.. tou~ est milieu .des agitations politiques Cantonales et des 'est. prêt' pour de nouveauxeald« :.',
ddvasé en 27 ip3.r,bes, COIl1prenarr,t. l,53 ,.OMP.lt,r,es,: 'l''nnonlbr~bles conflits avec l'Autriche, Cette collee-

h t ti On mande de Biscarosse (Landes) que plqsieursTout ,Y e,st rpoass,e,en re\'ue,:, .Istorre, '> ~fII'l <?,re, ','ti~n 'de .lettres, pa' r les révélations qu'e Ile .con- .
d t >1 d .vols .d'essais ont été faits par l'hydravion Lieuïe-:organisation politique et III rrurus I;a,IV'e.,. j!l, ean- "fient, contribuera. ,à, faire mieux, connaître et à

d b t d r ( nant-de-Vaisseau-Paris, équipé de six moteurs :ton, . des commJllll, es, es ourg:e9'ts~. e:, ",es f~ir~ apprécier avec plus de justice ce Tessinois
l l t Ill, Hispano-Suiza et de nouvelles hélices à pas varia-paroisses, popu a1JlOTI, angue e ,ou' ture, .rerl<ggXlJr' si complexe et si discuté. . C, T.

droits politiques .du citoyen, f,jnap~, ,I:ß,gim,e. ~e~ '----..,~-=---~~-_:_"7""-------- ble. Dès que lesc'onditions .atmosphériques le
eaux, chemins de fer, na,vi.gati0l!' ,T~4io" 'W,4tf,S;' ,:'; ~A'i,VIE :~CONOMIQUE permettront" le record de distance en circuit
douanes, poste, télégraphe et télé1ph(;m~,se:rv)<::e , j ! _ fermé sera tenté" . : !
militaire, police, travaux pu blies , t~~v~}l'~t"~mi; '. " ~ ; , D'autre part, le premier des trois hydravions

h iè t SO'ciété':sulss'e de l'acétylène Latécoère à 6 moteurs Hispano-Suiza,' du mêmegratien, écoles, assistance, assur,anc~s,. ,YS!. I)e, e " .
santé, agrìculture, forêts, chasse et pêche, ~n-du,~~ Un ' cours .de soudure . éleètij'qJ~' et à l'a~to- type que le Lieuteiïäiït-de-Vaisseau-Paris, et'èöm-'
trie, et commerce. C'est un ilIlJ~'en.se r,~ìl~r~9i5~'~: gène aura' lie'uà Bâle, 'sous :l~~' auspices de' la mandés par I'aéronautìque maritime, ~~t:e~, mon-

Par, son activité de profess~~r, de ,Jqur~aN8,tr. 'S.ocÌété suisse .de l'acétylène," du ·31 janvier au tage. . , " ,
et de conseiller d',Etat, M, Galli f était ,bi,e!,< Wf" \ 5, février. Outre des conférences, des démonstra- Le reeord des 2,000 kilomètres avec charge
Paré pour, faire, .œtle revue générale .d..e ,la) ,v,.îe . t'Qn.s,et, des.pr,QjectiQlls de films, 5 . à 6 heures O d d' R .,' ... , 'l' . 'l, 't' ,.,., 'n'l'

r n mani e e : orneque' es-avia eurs 'men aires
tessinoise et pour donner des r,en~e,lgn~tp~nt~ ,d'exercice, pratìqae ,·wur ,chaqu,e participant Bacula et Am,'b~,o~i"o .o.,nt battu, 4, ~ro.,~d'un a,lvion
statistiques 'précieux,', .Il 'est vrai que"çàl."ëf,~.,à,," :auront lieu chaque J'our, Du [er, de I'aciervde la J.. l d d

' '. , f tr-imoteur. de boìiibardement, e recon e vitesse
on remarque urie lacune ou l'autre, be'même, fohté; des métaux spéciaux pour remlséà':neu,f, ~des2000' k ìlornêtres avec 2000 kilos de charge
parfois, on ne p,eut s'empêcher ~e' criÙ41Jer l~ et réparations seront soudés. A titre' de i"nO'\l~' ; utile, 'à là moyenne horàire de ,428kiìn·,i296.
critère de' distribution des matières, Ainsi,' 'par veauté le brasage a' l'autogène spécialement- pour· .

.... . " . ' .'. F " '. '. . ,r, ':, :'En:" passant, ils ont ég3llernent .battu; à ',la'
exemple, sous La. rubrique Ecoles, M: Galli parle le~ ré,p~raiio:ns,lâjpn~~: de, fer 'el 11}, fer,; .~~~ì : ri1ëiiù{hthy:enne horaire, lé records des 200()\ki:.l
de toutes sortes d'établissements d'Instru ..ction effectué à celte oi'Casl'on' I .

, ~ . 'f .. ', j.ìoonèfréssanrS' charge; 'et avec 500 et 1000 lt~ldsPu,blies et privés, 'mais ne dit rien, des c(}~iègesi ,'. Les. n~~,r.i,èro sans .travail des industries .méca •. ' '.. ,
. y,. . !d.e~"'clià.,ge: . . ., "n, l" ,Catholiques, nisurtòut du Séminai\"e' diQçés~Ì1", nrqu'e~ ,'et m~taUilrgi,<tl,les· pourro..{t ' b,én~ficier' . . ..

qui est 'pourtant u'ne école publique,. 'p' ui,sq',,u'~.\' '.. ",.... . . j '·tees' qu?,tre recol"d's étaient pl"écé~'miI'I'ïérit dé,t~<
d'une contribution spéciale aux frais .du ,c°l:lls: : nùs·. ddepuis le 23 septembre 1935'" 'par l"éqUi-'

est prévu dans les convention.squi ont pr~c~~~ Tous, les renseignements désirés peuvent' être. " • . l' , 'h: Il'' ... "
' d' é' . ., ,pa.ge! Bi!ieo-Caste\.lllllni, avec uné moyenne ör ')re .et rendu possible lorganisation !Oc same; ce obtenus à cet égard. ' . ." . . ".

, l ' . l t l"~pre s'on que l'Egl'Ise e"st' , . .' " l' . d .,,: de ...380 km. 952~ , ,qUi als·se au ec eur h.. SI: 'Un rours facultatIf· aura egalement leu u '_ .."....~...,..,.........,.-....,.------...--.,...-r-----
absente ae (ènrseignement, impressiQn ,qui n'estati 1'2 février 1938 en vue, de permettrè aux 'il\i~i ';J'; ~ SOMMAIRES. DE~ .,REvtrES ..
pas détruite -par la courte JJ;1ention de ces col- ressés d'effectuer un cours de deux semaines';.,' ," .' - '. .' .' "
lèges et du Séminaire dans la partie consacrée C . é à d ' . ,I Les Echos de·,Sa/fl(~Mau"'lce. Revue. édltée .par l . Mme B, Ide' Brémond, ,bieo',co'nnue des lecteurs' '. e cours sera umquement< consacr es exe·r- , , ' S' M' , "R' 'd .', I .. . ,
à la religion', ;": ,", ",' 't t' t' l'è' t d'é .. ' l Abbaye et .le, Collège ,de ,amt- aunce" :e ac- de la'· Liberté" ia' publié 'or'é<:Cmment dans laclces e es par ICU I remen recomman 'aux·", : . , " . '

Mais <les' détails n'e' défruisenl, pas. la bonne . t'·,· '". . . .' : "':..: '.,' ,hon :' Chanomes" ,L. I.Dupont-Lachenal et l F"M,., iBibliothèque c' A:iùr<.: (FAUteurs : J. Dupuis et
pl'a lClens. II'.. ~.' .:.' Bd' "d '" , . ' , Ch '. O J '..u t \

impression que pl'Qc;luit, !l'Q~·vrage· dans . son ". ., '. ,' ..'~*r-4,;' .ussar •en mmlstr.ah~n ,:; . anOlp,e. '. I acoUJe ',' :Cie; ,i: ~à.ris), un 'roman qui est vraiment fort
ensemble. ; 'OIU::!t·'·'.'·'~{ l"': :1 ; " .0< .. ," - • ç~p.;~~,~:,1. .~gJU~nt~tto~d~ 'l::!~~~~'t~f''~a. ~er~~,~~a~ai~.;, ~.~I~,'1!!,IS' !au (~o.~n,~\".'par an. agréaQ{~,.à lire: La revanche du ~allsé. ,

Nous devons, par 'eampe"ral'Te t~:Ì'éserv~s. le~, en Fr,ance . _'i' - \'. ,~b.on,hetne,nfi;'\iSW,s~e;'3rr. '5'0 "f~~anger.:t fr, 50. , Nous avons passé quelques mstants plems
plus nettes en ce qui conç~nw pl,usieurs· points .. J~n_ ..Fr.a<OiÇe"~'o'P1P()sition à tout'e taxe ~'Gu:v~l~~ Comptes\ ,de èhèqù~sf1;I~ ~9~., .' d'intérêt' avec les héros de Mme de Brémond,
de l'exposé historique,,~t· h~~:questioJ;1S. religi~~es, (r3!p<pan,t ,l'e~~,en'5!e se. prélci'se et. s',affi.1'1Il1~' ..~'; ,Pa~ce q.ue 'WlIS e~.e.~,lI?~aculée Paul Claudel. personnages' finement' décrits, pleins de vie ét,
M, Galli est 'JO radical de la plus belle eau, Syndicft,'t ,.lprofè'!<sionnel lf)'lançais de l'~ut~obi)t1. ;Le dlO~èse ~: P?r.t-V~ctor~a qes Seychelles ~l le ce qui n'est pas à dédaigner à une époque Oli

quoiqu'il soit pa·g.s~, 1\ Ja,",nqa[),çe ') démocratique, vient de comll11ulniq,uer l,a lettre S'Iliv.ante; 'au' pré, c(Jllège ~;e Sa~~t~Ma",nce : Léo~. Dupol)!-Lachenal. , les. romll;ncie,rs" ,usent et a.b~sent, de la rudesse
et un radi.cal très actif, Un homme politique ~ui sj,den~ d,u Co:nseil : " " '., .. .', . i.' h~lpr~sslO~S, d I,In l',,Çl.s~~nt,,Sal~t~Maunce ,: Jean et de la brutalité" de bonne éducation. ,
se' met à 'faire de l'hiStòire I cohtempörairie et 'un 'l'Le'Syndical professionnel 'fran'çais de.1'il4tomoliile, ; Cmgna, L OI:dre ~e .. ~a1nt-Domm~que .et·l Abbaye Uile donnée ingénieuse permet de transporter
radical qui se mêle"'(f.e qùestions! religieuSes; c'e,s1 aya:ntè~ éonnaiss~ncede[l'évèntu~l!té d'une"lnouvéJ/e' ;di;l, Sai~t;Ml1-uric~, ~o,uvienirs d'hospitalité èt d'ami- )e lecteur des plages: btetonnes à la Côte d'Azur"
toujoul's dange'reux,' (!J·'est' bien; ldifficilemeÌ1~ ~aj1te:.q,udr.,appera~t les ca,rb~rants" lient àfathrro;'vÖÎÌr,e ,j'lié :' :f..,éonDupont-Lachenal. Un apôtre de Jésus- en 'passant par Cyon la' I:lrumeuse, par la Pro-

l d, , " , "l'" , t at'enlion. sur .la .répercusslOn d,ésastreus.e quaur.~lt 'O" ," .'J l . 'M' • '1" ' S h h . F ~'I Bd' , ". ",' '" , .qu~il se dépouil e . e 'ses11ojnnlon.s po Itlques. e l',.f . l'" . t" ," "tt'." I . d ' l . d : uvner, u es- aXlml len .~ u " ,-". ussar vence ddnl l'auteur a donne de fmes' descnphons,' ' , "1 l' " , . "é applca Ion <I.e ce e mesure a,ns e commerce, e : . ""'" ", .. ".", "·'.l·' .' "...
de ses préjugés contre· ~ re IglOO, ,pour' appr" Î'au'tomobile;déjà' s'i' 'Iôùrdein~nt frapPé., ' '. :Une'confe~en,ce"<ie ,Mgr, pev~ud:. Le con,cert du notamment 'd'Avignon, èt. par Marseille. Et on
ciér., objectilvement· e't "sereirrenlent les 'chosè.s 'èt i'~'i~(ltistrje . aU!Qm,o~ile', étD;nt 'unel des .res,sòu~ce~ ,8 '~~c'é~bre ::"E~gl!r' V'oi~?l: Courri~)" 4es con gré- sait si le 'lecteur,' à'ùjoürd:hui, aime voyager aU
les événements: C'èstt' re' cas' de l, M. ·Galli:" oe pr~nqp~les dll l ~c1lV1té ,·nahon~le ,et, faIsant vivre gamste~, Concours, La page-eol1vettu~e de~ .éc.hos, gré des 'pa'ges' du' livre qu'it tient.
qu'il dit, pM'tkuHèrem:eti.t,,', sur' l'es': .qu{\sti0ri'le~. ~rapce plus de, 300,000 tr,av~llIl;urs, ,~Ile a~lJm;~n-\ Chroni,que du collège. Nouvelles : F,-M: 'Bussard, . ',,' I ~' "
reli.gjeuses : l'ol'ganisatlon diocésàine, la loi leivile- taliÖIJ. d~ charges .des usagers entralnera}t run .L"'·· "'F' . , • '

:r'âlenfissément de la.' producti'on et du c'omrrtèrcé ~de : es morts: ,-M, Bussard, :' Caml,'lile .Go.rg~.. -,~Lu, ,eur.s ,dèra,mpe. _ Un vol.ecclésijlstique de d855'· ':"",' une 'véI:itàble;; l'di, . " . ' , ," , '," . " "
b J', .". , . " in-8° de .274 p.,. couverture en deux couleurs;scj1iS.1;Ilatique -, la ,1011 'de; 1886; la: suppression '.....,..' '.:, 'd' \;' I w::' , . " :1'9' 3' 1 . , ,. t,

du séminaire de Pollegio et des couvents, avec ;.: ".','); " ~~'ä~peqf ,po!itique:·: ~ ,.,'~ur,ofpe"à) ~.i.rtf" . .. prix ; ~ .'.fr,. Bienne. Editio'ns Ch. Ga.ssmann.
l'iI1.CilméI'l3.tionde,leurs:biens,·les'jt'Ig~mént:s·;sûr ~... ·';"",.,,:,l·!·;' l'::;'''':.':'''' ,~l:'; ',~if"';" l' ~"'. '.~ '.'. ':.=;; ,:: ..nr.~ge'.li<in~re.',,:~ , .
certains personnages, etc", erSt, sujet, ~I ca~tipn. ,'i~Ull coy,rs:"de ral1~é~. '. -19~7,le~ ;,systèmes ~lde, [.~~ rn~w;~,?-I! .~~: ~an, aup.~r~vant, ,: )~' !.aé~oçr;:\&e~. : ,Ceì J!~e n'iitlére~ä pas seul~ent ,Jes JUII1lS-
Aìnsi, pour donner' "urt' .exemple. : 9u l'autre, 8,,?u;~erp!~~~nt des I E;~ats ,. eu:rop~ep~,', p:ont ":Ps!l~ ( I?~Fe e~t ,bmJtee à ,1Europ~ occI~ent~I~' et, sep~efl-; ,ii'~~, " ~~is, l?i~~~)!O~SI; ~es ,Silisses romands.
M, Galli il'èst pas dü"rtQ'h't à';I~J"p;age'lorsqù'iÌ ~upi,:~F ,c~~n~,e~e~~~,IrpP.O~~ilnts.! .1'.; ,[ll<" :'.' : ~rlP~~,le) el,l.E~r~PE1JeIJ.tr~.,l,!l, t;,lle'n,e~tt;l'epré!l~n-, :~:"y,~~ll~,:~rge, -,.qul, n~st. autre, ql.!e l~
répète d'anciennes '~œuS:ah~ns :éoht/é " '5rJlrit Seuls, les petits Etats de DantZig ..!:!~d~" ~\l~~nh . (é~ q.1;le Pilr ,la Tc~e~o-$.lov::tqu,I,t;, p;o~r )e, rt,'stt;" I~~,plo;~~!e ~,~~I~g~e 1~~1 fait pa~tl~ de la déléga
Cha,rles Borromée, ::~!~I~?ir. !dit:;~ril!ët, q~~'jPFr~ 'bourg: présentent une modLfication de la' forme i 1:';uroP,e "centrale, ,ori.~nt,al.e, ~t.mér,idi<?l,lllll},l (à; ,1-1011. SUiSse ~ I~ Soëlété d~s nah~ns - est. un
sonnes, còupable's ae"so'rcellene ; .il'y a longtemps du gouvernement: -Dän'tzlg,-'a'près la dissolu~It>ll ,f'~xc~piiori d~,.g~~v~rpen1,ept! e:;p~gnol Ae(B:aI1~en 1ex~Uent écrIv~m et, u,n délicat poete, T~us oeu~
que 'i'histoire a fait

1
jüstioo de "ce.s" ~açcu:s.I!-ÙoIlS ~~ N~U'~l:\~~,Pjlr.~is,'\P'~\igqHe~{: a.. ~u.çi ..Un~,PPLJ~~ée : lo.ll~) .e~t ,r~~ie y~~.,d:e~. sys\t~~~~:, ,~~~~~i~~!r~~,et jqUI ont lu naguère ,Bwoùacs' voudront !Tre ausS[

et, dans le courant mellië' IIlë; ndèUe ~J'atihée;' uri. y~rs ,In dr~~te., e~ .Luxemp'oi~rg. une, pouss~,tY~~~,tJ:a d àut.I'~~. fo~~es pÖht,\?u.~\s·,.~r,P!\~!I, ~n~qu~, ou ; d,e'~I;lLUI;~,,~:i d.~, r~~pe. , ..'
journal te.'>Sinois l'a rapr.;lé, Ainsi encore, la loi gau~he, I>3I !>l)l~e;~e l'afif.}vj\e ~u pouvOlr,!tJrune gouvernements parlementalrCs"do~t,,~es "dr,~)lt~.! C~14~rlUe/.' ,ouyrag~,. cO~ll1e son nom Imdique,
de 1855 est en quelqi1~ sorte dépouillée de son. c,0~)fti9n bo,!Œ~oi~e, et sp,ciilliste. " i .' .; sont fortement limités. 'q lopnl'1t~t ,ylusle~,rs ple~ •de théâtre, et n~ta~"
allul1e schismatique,; l'opposition' radiëaille' à la 'loi A ,part ~,éla.,.I',aspect politi,q~e' ~e l'E~r..()pj! ~r.este , , " .d I l ' ',"1',,': I'''.l \ , \ . " i~e"1t: Au, pqrd ~e,!la :l~~en~e, f'resque hl,ston"
de 1886 est' justi.fiéè '; il/:,è~'e~tl de 11i:t)~e' ,dt;~ . l, .' ",' " . . . ,I ".. : ,ij', ;q~~ ,~p'nt: le .,passe.,Jurasslen compose le fon9;
iricamerlitions des' bien~ 'des ...~~»rents,: :,':~. '(ìaJ.ij " d {:: :1; i .... IL.~, cl,ûteau. hi~t(lrique, une fantai5li,e pleine de
dit, entr.e ,autres, que I:Et:at é,tait; dqns'ile besoin, ", ;,). ',I '-, l: lfr~î~he~r,e~, L~ cl:ràclIeur d'or, une étude plai-
tr.ouvaille qui n'a pas le mé~ite;lde la n:ouveauté; ,r'~ ',:,1 ': Isa~t~,.q4~ }e:,déroule à Porrentruy, peu avant
pu~sque l~s révolutionnaire,si !,~~JI 17,~~", J~vfV.~nt , ". Ila guer.re,
tJéJà ap~hquél} l, " , " " '" : l',' l,I /, l ','I i ,G;~st)~, ~mme on le J'oit, une belle variété

Il 'est '.,vraime!lt ,d,ornmage 'que l'ou,y,rage· de " " , ,'1 g jde thème,s, ,qui permet de pen5er qu'il n'y a pas
! '}t ."; .1 -'

M. Galli soi,t ainsi déparé; par';cette faç@n ealva- ,l','" i n : ,:,'! ,q~~ l~,(~ir~teurli de '>OCiétés théâtra.I~ qui vou-
lière de traiter certaines questions,' ',L· " Y ',." .',!) .Il' ,I i l Idront li~'e'rce .livre, Quant au sorl,qu'il obtiendra

• " • '.. • , 1'.' ' il ! , !à' I la ~,~èèn~, ·on peut GroiTe ~qu':il:~ra la confir-
• 'La seconde' publkaÜon de 1'Iàtituto'Édïid;itl~ 'J ;ml,l,ti()n,~u grand su<:cès,obtenu àPorr~ntruy, en
est le Epistolario di Stefano f'rans~ini, p~r les· .' 'I I 11.~33) p~r Le, c?ercheur d'or., et ,à Berne, en
soins de M, le ,Dr 'Mario' ,fregg!i, directeur de, 'l : ,',''\ .'.\ 11935,10rs de la représ-entation de : Au bord de
l'Ecole cantonale 'de commeree de Bellinzone"'1 : "'JIi:!" Il~ légende.
" St'cf,ano .Rr.anscini ,(t-796~185'7)' 'fut un pers~~- .Ii i'. I Son livre, M. Gorgé l'a éori,t pour ~n plaisir
n'age' de premier. plan, Ancien' éÌève . dés' sémi- l , " ,.. et powr le nôtre. C'est assez dire qu'on Nt avec
naires ·de Pollegio et Ide "Mil3lll , 'anden professeur, " l, un' intérêt croi,ssant Oés pages empreintes de la
il se lança dans' la politique, fut l'adversaire de Ip-ersonnalité de leUir auteur,'
G. B. Quadri et du régim!'l ,des ilalldaqtma.nns· et
qn,; dts wiIl;c~pal,lx, aut~~rs de ,Ja- réf6rme cons-
titutionelle de 1830, Député f!,u'

j
Gf,a.nd,.. C.q~'1il,

se,crétair~ d'E~at, c?~~i\le.r. ,rd.'E!ft:li,d~wlté à Ira'
Diète fédér~le, ensUite conseiller natIOnal et con-
seiHer fé!t~ral, pe 1848 à s.a mort.f. Historien et
stati.sticiell, il joua un rôle très important dans
la vie politique tessinoise1 et suisse, Il s'inté-
r~~a '" ,pa'I1iculièreI\lrN. à r l'instru~tj.on .. ~J>liqu~
fonda à cette intention la Société démopédeu-
tique Ü8$7} et s'a<:quit le titr~, ~quelquê peu
. " ~, . ~ t; ~'-

, . '
Publications "'nouvelles

.~'~

.1

Dr Georges -Regard. Etude biologique et seien/i-
,,(que des grands problèmes religieux. Prix:
3 fr.· - Librairie Pàyot, Lausanne.
Voici le livre détoùte une vie passée à

'réfÙclIi:r aux problèmes suprêmes que pose la.
destinée humaine.

M. Georges Regard, né à Genève en 1890, .a
fait, dans cette ville, ',cIe brillantes études Cl$Sl-
ques et universitaires et il a présenté, en 19~5,
à la Faculté de médecine, une remarquable thèse
de doctorat S'ur la classification des formes de
Ia tuberculose "chez l'enfan,t, Au cours de la
grande guerre, il s'est Ìi1is~' comme médecin
chirurgten,' au service de la France et il se dé~ou~'
sur" le "Iront et dans les hôpitaux, ce qUi lUI
vahit: le grade' d'òfficìer de lalÄgion d'honneut-

Rétitré à Genève,' il ~'y 'maria 'e~ poursuivit ses
études: biologiques avec une' telle: intensité que,
miné par la fatigue, il contracta 'la tuberculose et
mourut l'année dernière. .

Lorf.Iu~!lf s'était" sen,tL !I;réJUédi!lble~ent. atteint,
il se pr'oposàde' condenser dans un lìvre les

l 'conclusions de son étude constante des questions
:relig,ieuses,· Ce livre est le testament de ses p~,n-
sées" 'qu'il dédie aux incroyants pour qu [ls
reviennent' à la foi chréÙenne et aux croyants
,~'r' .qu'Ils !j'affermissenLtoujours plus . dans
Ieur conviction. . .
, 'M, Georges Regard n'a pas, seulement le senti-o
.ment d'un Dieu créateur et de I'immortalité de
!l'âme; j.\ croit en un Dieu"Sauveur; en Jésus-
:Ghr,ist, Fils ·de Dieu, Il n'est pas seulement chré-
'tien pour admirer la vie et la doctrine du c:hrist,
mais pour en faire la règle de sa conduite.

Son, premier chapitre est une entrée en matière
.sur l'atrophie ,~ct1;lelle des consciences et j.\ ~n
trouve naturellement la cause dans le maténa,-
'lisme qui a env~hi' l'esprit de tant de classes
!d)iommes. Il part qr là .pour faire le procès du
matérialisme, et' ,ci~)'at~éi.s,J:D~.,: c'est-à-dìre I pour
'établir la démOlist~ätion. e~senÌi~Üe de l'existencel ' .. " . ,.', ,
'de Dieu. . Cette démonstration est réellement,
scientifique" et elle' ne manquera pas !fêtre

;retènllll.pa~ les savants sérieux." .'','
, ,Nrus.;ne' voulons pas, louer sa~$ réserve les
cöpi,dériltions, qu'il. fait au Icours ~~ "son ouvr~ge.
Mais'. s'on plaidoyer de· chrétien cinivaineu aura
uÌle gr,~~de valeur pour ses cor~~igïonnaires de
;wn(ession 'r~formée et. il sera lu )ivec intérêt et
,consulté ayec fruit par les .n9iiI.breux défenseurs
,de l~ fOl q'ue'co~:pte n6t~e confession catholique.
t ' ~. •

i " "

« E,pistolario di Stefano Fr.ansclni'»

Le record :~a:ris~Sa~gon . ::)
·Âyanl· échoué 'dans· sa: tentative' dé' record:

'férriìnin de distance en ligne' droite; I'âvìatrrce
Maryse Hilsz n'en a pas moins continué/ son 'vol
vers l'Orient.

Elle ne pouvait pas espérer battre le record
d'André Japy, Paris-Hanoi, 50 h, 59· -mìn •. en
novembre 1936, mais elle pouvait espérer battre'
un record facile, celui d'André' Japy également,
,Paris-Saigon, 98 h. 52 min" de décembre 1935.

L'aviatrice Hilsz a, en effet, atterri 'à Saigon;
hier matin, à 6 -h: 45, Elle a battu, en '92' h ..
32 min" le record de Japy. '

Maryse Hilsz pilote un Caudron Simoun, équipé
d'un moteur Renault 220 C. V ..
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!OCCASION
I
I,

; r l !' • ; , , , ..- "'---'1- -:• ..- -- - ~- --

...... a. .. _



.~~~t4ih·3'·'è4Qo.b,~··~U,~
,-.. .- _ • "1' .... ~-"" '-~_ •• _,.:._~_ .• _.,._. ',.~' •• i. ...c., ....•. _,~'..:".,..._. "·'i ..

. ... -.- . ..'~~ .., .. .~.

- .{ r .. ,.

-. Il. :,,0\ . -,,\\1\\\\ ..
~ .
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ouvrira son cabinet· de COD;suUàtlons.
à la

MAGNIFIQUE
GRAMOPHONE

" :

dans l'anurance-lJle lanl-:tOlicurrenée en -.Suiìse-lJoiu,3es{òlferte par
.: ".1\ .. '1: . -, ,. ~~, ' ',,". \

, ';,çc

• '. ' .. <

'~J~.u.~glen·~
~j

" 'LE:,« PHÉN'X-VIE » -.
anc. assistant-volontaire de la Policlinique universitaire de Lausanne .

(Professeur Delay)

anc. assistant de l'Hospice orthopédique de la Suisse romande à
Lausanne (Professeur Nicod)

~ r ". '
anc. assistant de la Clinique Sainte-Anne' et de l'H~Pitai' des B'bur;geQis:.
à Fribourg (Dr Clément) ,

anc. assistant de l'Hôpital cantonal de Fribourg, service de chirurgie
et gynécologie opératoire (Dr Clément) .

anc, assistant de l'Hôpital de Sierre, service de chirurgie et médecine
interne (Dr Furini)

.:;il louer C'est l'assurance .. '

près de la Gare,
sur gr-and passage. un

'MAGASIN: âvec :arrière
'dair:" ' .. ,'.i' .

S'adresser sous chiffres
p 15811 F; ,à PuJJII-.
citas, FRIBOURG.' '

• l •

Bourrelets caput- -,
choue pour portes

et fenêtres. 130~8
"

\ , ~ ,,#": ;~, :.: ~~.~;. ,,~,,; ,
S'ès "gianäs avantages sur toutes les autres combinaisons

, .-;~;.~ ;',. ~~ . .. .
1..La. garantie de l'invalidité permanente et: tòtälé 'par maladie" ou accident.
, -.Ce- risque. est plus redoutable que ~fmort .m'ême. S'il se produit avant

~t·, ", ~'. ", - _.... _
-l'échéance vous toucherez, -'<le-suìte,' te-\cjli>it~l assuré en cas. de décès, Vous
'ne" seriez pas tvéritablement ' c 'assu~éY:_: si' vous n'aviez pas cette, sécurité.

. ,) .. ~
, I

/.'"

Villa St-Pierre .a ,Estavayer ..leìoLa.~~:'., .

le 3 Iarivler prochain
Chirurgie générale"";" Chirurgie osseuse-
Accid~nts du trava~l :''- '. 6yriécôlogie
Maladies des enfants et orthopédie... , .

Installation complète pour' électrothérapie.
Rayons X; salle de méeanothérapte, UnrlJth~rmie.,

Jlarcel
I

'CHIFFELLE
2. Une majoration de capital-garantià·l~êchéance. Cetteccombinaìson comprend
,:egàlenieD:t' la pàrticipation'''ahx béné~ces dans cesenS.1 q~'ß!p ès 2,~,ans, le
75 0/0, des .produits .. par .cette catégoned'.assurés.leur'sèront ',versés.

'..' " '.. ,.' -.1'. ~ .1, '

t ,

" .

Pérolles, 6

ConSUItations.de.2,;à.'4'-h~hte$.,(j~udi·e,xeepté)." lCCOiqJ~ONIS'TE
l' . ~ pour les : "1er,..2 ,~t-l.3,7jan ...

~~~~~~~~~~~~~~~~~~.~~~~~~=~~~~.::.'~.,j" vier 1938 '. ' -:, ~~ ). • t, ~ '" ' ,

. ,. '" ,,' .,' ,:S'adres,se~,1;,Ph ••;fon- .filO l'l C O t\;,rf·G~~!.::.:;~ant)..
L'~ôpital dès ~~urQPoi~ ve,~drà,~~' .mises A· V'ENQ~E ;,

publiques, .Ie m,ardi 4 'JanVier ~ i, pour ra,isdi{ de santé' " .. , 'i. : -:.r:" ,f" 'ìS/;AlJenue de la Gare:":-;,"P'lUBOÙRG:15 m3 de chêne en' ,P lots, 30 moules de hêtrè . ,; 'ujle'~ i, '<:' .:::' . " . '-

et sapin, 500. fagots, 15 tas de branches et. bois machl'n' e :'~à''t:tll,l·c·oter.':, . " .' '.:.: ,''''' ... ' . ," "'/
7' . l" d . 'E tie à' port l' ,,_. 'S,ièg~Jég'à,.lem(lnt dê'·l'aae,n.r. .. ·.géné;ah~',du'P.HÉNIX incendie.secs, 'mou es, e sapin sec. n par. .,', /.'';; ",;. ::i,;" , l' '~ J.

de d"mi~n.' ".. " . en bonétatxpeù empl?yée,. " ' . ,.;', " /: " '-.' T,ra~l~.'iout~Ì1<nssurinèés:/.J:., ' .
. ~e,n~ez.vous à' 13.h ...:30, à l'e~trée, ver/Fri- c~hae~q~l1éD;:~:~.w' èyN,"JC:';; l ,- '. ": .:. ," , .• -;' ": " '. '.. '.. ,',':-' l ,,~. '.

bouI'.,' .. ,', 229-10 de Berg ..R/SélÌmÛten." co.n:t~e le feu (mobilier., automebiles, récoltes,: machinès,'~et
'P. \VONDERWEIQ.· l'. (Ct. Frib0,!1rg)'.' \>6340'1'\, .(-,. ::':t" I ., ,

vous o!!re ses. p;'iss..htei~<j.r8ntl~s et cette combinaison la plus

fructueuse et la plus ~odérne. ..:::.,
.. ': r- .'. -~_..... ,';~ " '"':~:~'

,,,s.l,lns·an~un:.~Dgàgement de votre pa~l;' dema~.de~~~DS"-

c,', ,;,~ ': . ': .~~nse~S!lelll~~tsà l'agent g~néraI c"~

~' ' '. f
e,

, '

E. Wassmer
FRIBOURG

A LOUE~
.' S

·CC1rte ., 4.e~nt .itnp/timée6-
aoee do.m

_ i,:

u·,~''''';'ti:a8j.U vél~o'.n;. '~." ''',~ ~" ,,~ ,\ "
Voilà certainement le cadeau de Noël ,pr~féré 'de tous.
Actuellement. grand choix de vélos de luxe chromés,
3 vitesses. 'dans le' ,moyeq;très bas prix.. A la même
adresse, quelques 'vélos, occasion. r~visés, 15977'

.Ji'. '), Robert EGGER Tour H.,nrl, .10,
. ~hez ,;(, ',' .. . FRIBP4RG.

Les administrations, fournisseurs et mai~
tre's d'éta~; ';;'ant des comptes à fournir,à la
Commune, .spécialemént à l'Edilité, concernant 'l'exer-
cice 1937, sont instamment priés de les faire parvenjr
.Jusqu'au 31., d~cem.br,Q 1937 au plus tar.d,
·aux ServlçJls IntéreÌ!Ìs~s., .

vos

l'Edlmé.,

/

,d r3mpJtimede. St~'fI~là· g.jU,iJA~~:~::~;:.
, " .l

'POURQ~OI

.,

~~' Rqtschmanp, Opticien, " .
" vous offr~f de bonnes lunettes, "U ,plus~,jus:te prjx.

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~LJ~,~~' :',~~: . . .,'-'~,".-.;~·
Exécu·t.ion·

Ig,\l"...... ~ ,-
94, Pont Zcehringen, 94.'

Vaste salle cliauflée
SE RECOMMANDE 16282

LETEN~NCIER

Jolie villa
à vendre à Gambach
6 chambres, hall, tout confort,

grande terrasse avec vue magnifique.
sur les Alpes, jardin. 162;19'
Slad~e"ser,:"à~Xayjer Thalmann. 2 Rue

• i' •• _ i .,.....:.{ ,

de Romnnt. Fribourq.· .

..... DEMAIN, AU ,MARCHÉ ,
): .Ô ".." •• , "''-,' i ~.", "r' '~," ., ~~ ~~ _~.

'l~s fa~è~x,;: saùcissgns" '(lt' lei .a,q~isJe'; a~ ,fol~.
Saucisses' fraiches. - Boudins A, la crème., .

Q.o u Il n .
Charcuterie' de campagne d'Estavayer-Ie-Lae,
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